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JOSEPH BRUCECHITTY FRERES DERNIER APPEL ! Au
Attention a vos Propres Interets.

Aux MénagèresPIANOS C’eat maintenant le temps de faire 
renouveler vue

Tapisseries et Peintures
par les main» babiloa et expérimentées. Prix 
modérée.

Autrefois du Medical Hall, 
ancienne apothivairerie’de l’Hôpital Général 

de Montréal

Chimiste et Droguiste

312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA
Nous manufacturons les toitures sui

vantes :
Toitures “ Canada Plate” Toitures Métalli

ques, Toitures»» Fer Galvanisé, 
Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su
périeur Jewel”.

Importateurs et Commerçants d’Ep.
ceries de Choix, Etc., Etc. 

Notre Stock est Nouveau et 
nos Prix sont Très Bas.

i

J. B. DUFORD, 108 Rue Ridomi206 RUE RIDEAU, OTTAWA
TRES non the pour 20 cts. la livre jj(. ponds de Banqueroute de -l l’Argyle
—v:BIsr:H!Z ^01»? j House ” est \ endu sans réserve.

Le Magasin doit etre ferme

En face du Couvent de la rue Rideau, avKnnminle stock de Tapisserie* le* 
mieux vhoieieaet les plus variées.A. & S. Nordheimer ont actuelle

ment un trèsjjgraud assortiment de
( Téléphone de Hell No. 179 )

ÜISS£YWtM8g9GRAND - CHOIX4» tlliftBONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN

------ DK-------
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TAILLEUR COUPEUR--------------------------------
taillage garanti I Achetez vos Marchandises d’Etc, d'Au-

tomne et d’Ilivcr.
Coin des rues Rideau et 

Cumberland,
ET AUSSI

Coin dos rues Sparks 
et Bank,

d'excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aieut jamais été offerts à Ottawa.

Manteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204 B MON PROPRE OUVRAGE

■Toujours en main. Tout cu
ivrage est bien lettré et garanti 
"aux plus lias prix.

LA VENTE SE CONTINUE ACTUELLEMENT.
TSLA-IE3. BOTEB L'Huile de Berth* «n nraflc

*e foie de morue pure, préparée 
eveo dee foies im portés dlreotemeet pour la Maison L Fnane, 19, 
lenob, Paris.

LES MARCHANDISES SE VENDENT.COUVREUR E* METAL DE TOUTES ESPECES 
Ferblantier. Plombier et Poseur d’appar 
de toutes sortes, et aussi grand assort im 
de Cages d'oiseau, usteasiles de cuisine, et 
tuyau on plomb pour aqueduc.
NO. 284 RUE DALHOUSIE.

R. BROWN,ePs

GARDNER & CIE, 94 RUE QEORQE, Elle ne se ree* qm'tm oem 
eeoompegnée **ene lesiruetiee.En face du Marché By, Ottawa.

Nos. 66 et 68 Rue Sparks.On donne un present61 BUE SPARKS BRYSON, GRAHAM & CIE.A. C. LAROSESN&»,AVEC CHAQUE

Voiture d’Enfants =1 Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d'assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

LsA*MSeuls Agents pour les 
Pianos Uhiekering, Steinway, 
Haines et Nordheimer et poui 
les Orgues Harmoniums de E» 
tey et Kimball.

Les meilleurs qualité? 
de charbon liitu- Detail leurs en Gros.

Voici une chance que vous rencontrez rarement
mineu* et

ACHETEE CETTF SEMAINE

L'assortiment est considerable :
BIENCRIBLE 121 RUE RIDEAU—A LA-

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 KVK SPARKS.

ET TAU Collections fanes promptement,
iî Telepnune 189 ïî

Nous venons .l’acheter les fonds de marchandises de plusieurs 
manufacturiers, à nos propres prix, [tour argent comp

tant. Entre autres les marchandises suivan
tes seront oflertesaux premiers venus.

R^o'reilly & urn,
ïhr BLOC RUSSELL

-POUE Persiennes, LISEZ CECIDeux Semaines seulement Toiles et Poles 5 KVK NPASNN,

Commençant le io Juillet, 
la meilleure occasion de la saison pour 

acheter des
a Rideaux Si vous voulez des bargains 

de meubles, essayez le nouveau 
magasin de meubles.

106 et 106 rue SPAKKS

George Stewart

Un Job Line d'indiennes anglaises* 
sc lavant très bien, à 8 vis 
la verge.

Un Job Line d'essuie-mains, h 95 
cts. la douzaine.

Un Job Line de belles bottines pour 
hommes, A $1.25 la paire.

Un Job I.inc de belles chausson s 
“Congress,” pour hommes, à $1.25 la

Un Job Line de belles chaussures 
en kul pour demoiselles, à $,.oo la

Un Job Line de belles chaussures en 
veau pour demoiselles, à $1.25 la paire.

Un Job Line de belleschaussures en 
ki<l, Dongola, pour demoiselles, à $1.50 
la paire.

Un Job Line de pantoufles pour 
Dames, <le 23 cts. en montant.

Un Job en Marchandises fou 
lées, en laine, double largeur, Ù35 cts. 
la verge.

Un Job Line en Baiége bordé, dou 
ble largeur, à ,9 cts. la verge.

Un Job en étoffes à roi h» broch es, 
«A 5 cts. la verge.

Un Job Line de jolies étoffes qua 
drillécs, en laine, à , 2 '/• cts. la verge.

Un Job Line de châlis qui se lavent 
facilement, à 6 cts. la verge.

Un Job Line d'étoffes rayées, Brad 
ford, à 15 cts. la verge.

Un Job Line de coutils colorés, à 
12 J j cts. la verge.

Un Job Line de toiles quadrillées 
pour tabliers, à 20 cts. la vergé.

Un Job Line de guillaumes, «A 6 cts. 
la verge.

et ,0 cts

JW
Les meilleurs ne»'- :hés dans la ville

National Mis. DoMontres en Or et en Argent Purs,
que dans tout nuire magasin 
du Canada.”

Moins chères

160 RUE SPARKS 160Le" choix dans'le plus large'assorliment à 
Ottawa.

PUOUTRRIFS KN Gl iDIES D’ESTOMACI
F.r KN Détail.^-t 98 RUE RIDEAU, DYIPEÎSKI, lAtTlAtm

commission nommée par 
endémie de Médecine de Parie, 
ur étudier les effets du Charbon 

Belloc, a constaté 
Maux d'estomac, Dyspepsies, L __ 
tralgies, Digestions difficiles oe 

, Gram

V- Une
YAeadéma. & a. f. McMillan,
K que le# 

iee. Gae-—Les réparations, une si> "•

douloureuses, Crampes, Aigreurs, 
Renvois, etc., cessaient après gueh 
ques jours d'usage de ce médica
ment, soit en Poudre, eo 
Pastilles. D’ordinaire, le bie, 
se fait sentir dèe les premières 
doses ; l’appétit revient et la cons
tipation et habituelle dans ces 
maladies disparaît. Les propriétés 
antiseptiques du Charbon de Belloc 
en font un dee moyens les nine 
sûrs et les plus inoffensiis à 
opposer aux maladies infectieuses, 
telles qnelaDysenterie,la Diarrhée, 
la Cholérine, la 'ièvre typhoïde. 
Le Charbon de Belloc est employé 

pour prévenir, soit pour 
guérir ces maladies.

Chaque flacon de Poudre et cha
que boite de Pastilles doivent 
porter la signature el le cachet du 
Dr Belloc.

En vente dans toutes les pbai* 
macies. — Priv ; Poudre, Sfr.; 
Pastilles, t fr. 50.
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ECU RTE DE LOU XO-L
Le Leete-i'iMvAal» U «Aees oc:#r.e jeu»; 

le snor », le Vî» de DlrSAUT e»t,
le vla» j’ni'ixnl d»i leperiieort. ,

Il ranirit l »l red;eue let ot dti enfant», 
téthilifuet, rend U «igaenr el l'ectmle em, 
AioUictnti thon» e: .yaphitiqne» et à rem.1 
qm sent fetigné» *er one ereuiunc# tropV . 
repide; ehri le» L"kiinfuts, il fecilite la < ’ j 
cieatrieetion de» pc^moni.

I.e» ft mm? j eneeiel'.i.qui p renient le ▼!* h 
,on le sxr.o» d# tUllAXT, iUppwteut# I 
leur étal i»o« fetig-- et uni Tomiii. n.ruli et< 
donnent le jour St v ï enfante plue wig-mren*.1

Le Lento « i» ckiu.t e.-»iChit le1
la.it de» A urrw»; et garantit le» «nfinie 

.eeoi.ire la Diarrhée et le» n-ilaitie» de rroit-S, 
f unre. P»r .m irflu-nre, la Dnntihen t» fat"j 
élan» fatigue el «an* cnrulsmu». j
t Le VIK el If SIROF de DTT8»ît7 #
À réveillent l’appétit et le» force» de» eonve / 
é If menti, et .•onTienneat dans tua» >« en t > 
éfatijut on ifépsiiement do torp» humain. t
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tpremiere classe,J

BRYSON, GRAHAM & CIE.Joseph SenecaL soit

Seuls agents a Ottawa pour les thés India et Ceylon de 
Tetley. Les meilleurs que la terre produise.

COIN DES RUE I
YORK t. DALHOUSIE.

avoirjserré sa fiancée dans ses bras 
L’honneur et la patrie ivant!

Et il est parti, un jour, bieu loin, 
où l'on se bat.

Lî visage de Suzanne a pâli enco 
re; dans ses miments de doule.ireu
se extase, ses yeux cherchent à l'ho
rizon une nouvelle, une chère ima
ge, à coté de celles de sa mère,de son

Faits Divers près du foyer désert en couvrant 
Suzanne de baisers.

Son rôle de soldat est fini ; il 
n’aura plus, comme chant de guerre 
que l’éternelle mélopée :

Dodo, l’enfant do,
Dormira tantôt.

dans la houe, entre la soif et la dy
senterie.

Plusieurs journaux ont donné la 
solution pratique de cette question 
d’hygiène, L’allai re est assez grave 
pour qu’on ne la laisse pas tomber 
dans l’eau, dans cette eau darmaute 
des do-siers municipaux, qui est la 
pire de toutes.

veillait auprès d’e le.
Enfin, un matin, elle foussa un 

grand cri:
—Grand-Père! 

dat qui s’- fface... 
je ne le vois plus

nageoires en croix, ils desceu lent 
le fleuve, attendant la mod, comme 
la martyre chrétienne dans le ta 
b'eau de Paul Delaroche.

Avec ces carpes intoxiquées, avec, 
ces barbillons agonisants, avec ces 
goujons et ces ablettes qui essaient 
vainement de donner les derniers 
coups de queue du désespoir (mes 
seigneurs, vous êtes tous empoison
nés ! ), G ravoche se confectionne des 
fritures scélérates qn’1 pêche à la 
main au milieu des gargouillis de 
fange et des remous deva e micro
bienne.

Cela fait toujours, dans le grand 
courant en décomposition, quelques 
ponsons morts de moins

Il est vrai que b- fleuve n’y perdra 
rien et que le ‘tout à l’égoût'* lui 
rendra, sout une autre forme la fri
ture et peut être aussi les arêtes

Certes, il a plu beaucoup depuis 
quelques jours et l’eau de pluie est 
une eau irès saine.

Néanmoins, peut-on exiger des 
habitants des deux arrondies mente 
qu’ils se mettent tous à leur fenêt'e 
pendant l'ondée et que, allongeant 
leurs langues au dessus de la rue, 
ils se désaltèrent par ce procédé pri
mitif ?

Au point de vue pittoresque, ces 
rangées de langues à tous les étages 
pourraient avoir leur originalité, 
même dans le quartier Bréda; mais 
cette façon de se désaltérer est peu 
pratique, il est regrettable d’en être 
réduit, dans une ville de Paris, à 
boire l’eau des averses e‘. à se de
bar bouillier avec d s grêlons recueil
lis lans une cuvette.

Cts spectacles, de nature à éton
ner les étrar-gers, rappelleraient 
trop la traversée du desert de fiyrte 
pendant les croisades, alors que nos 
chevaliers en étaient réduits à dire 

plus petites nuées ue pa'sage:
—Toi, si jamais je te pince ! .. 
Nous nejpouvons continuer plus 

longtemps à faire ainsi une batte

par personne. Un dit qu’il se for
mera dai.s quelque temps nue nou
velle compagnie pour continuer à 
creuspr le puits jusqu’à ce que l’on 
arrive au gaz.

grand-pè-e! le sol-
..qui s'en va......
.....Quand revien

dra-t-il donc, grand-père?.......
Et sa douce âme s’envola vers l’â

me de» êtres aimés, vers une patrie 
que l’Allemand ne violera jamais.

L’IMAGE
DROGUE ET PILLE

Le gardien spécial, G a ill ir Jet, 
Montreal a arrêté deux individus 
sur une accusation grave.

Mardi, M. Philéas Lab-lie, 
tracte r de la rue Laval, se rendit 
â la ferme Fletcher pour s’y reposer 
au frais et s’endormit. Il fut éveillé 
par deux individus qui étaient as
sis pies de lui. Ils engagèrent la 
conversation sur differents sujets, 
puis l’un d’eux nommé Turner lui 
off-’it à prendre un coup du conte
nu d’une bouteille. Celle liqueur 
avait le goût et la force du wliiskoy 
mais elle devait contenir quelque 
drogue, car à oeme LabeJle l'avait 
elle ingurgité qu’il sentit une lour
deur s'emparer de tousses membres 
et il s’endormit!

A son réveil, tout était désert au
tour de lui. Son habit était même 
disparu.

Il courut donner l’alarme aux 
gardiens du parc, et le gardien spé 
cial Gaillarde! attrapa les deux c> 
marades près de la Côte des Neiges. 
Ils étaient chargés de butin, ils 
avaient cinq habits dont M. Gaillar
de! demande les propriétaires. Gis 
habite ont probablement été voles 
de la même façon que celui de La- 
helle.

Après une lutte assez longue, 
Gaillarde! a conduit ses deux pri. 
sonniers au poste.

Turner a été condamné à six mois 
de prison.

FÉCIT MESSIN ’".il:
...Suzanne a vingt ans. Toujours 

frêle et délicate, elle semble porter 
sur son pâle visage le reflet des cha
grins de son enfance et de sa jeu
nesse, comme tous ceux qui n’ont 
point été réchauffés 
ternel. Ses grands yeux bleues 
mélancoliques interrogent parfois 
le ciel pour y surprendre la forme 
fugitive de ces chers êtres disparus 
dont ou lui a parlé si souvent. Ils 
revivent dans ses rêves,uienveillants 
et tristes.

—A quoi songes-tu donc, Suzette? 
lui dit le grand’pèrequi la surprend 
ainsi en extase.

Ft, pour la distraire, il lui racon’e 
les campagnes de jadis, quand la 
France était g ande et victorieuse; 
mais la tristesse, une tristesse plus 
poignante les envahissait bientôt 
tous les deux au souvenir de la pa
trie perdue, de l’étranger au casque 
pointu se promenant fièrement sur 
les bords de Metz la Désolée.

Puis il ajoutait pourtant :
—Les beaux jours reviendront, 

va, ma fille. Dieu est bon et la 
France toujours brave et généreuse.

Suzanne Beruelle habitait avec
son grand’père, une petite rhaumi 
ère, près de Gorze, en Lôrraine.

-A peine était-?lle éclose, un soir 
de printemps, que sa mère mourut; 
et une chèvre aehétée au marché 
voisin C'était en Î870.

La même ann-'e, son père en re
venant des foins, tomba de la voi
ture et eut le ciâne broyé sous les 
roues.

Grand-papa Bernelle, un vieux 
soldat couvert de b'essures et cons 
teilé de décorations, resta seul pour 
veiller à la pauvre enfant, to ile mi 
gnonne en son berceau que sa 
vieille main ag-tait doucement pour 
l’endormir au couchant du soleil

Paul a dit qu’il reviendrait la 
chercher, le fusil au bras, avec des 
camarades en pautaluii rouge.

.. . Voilà déjà bien longtemps 
qu’il est parti,

NOUVEAU PUITS ARTESIEN
L’EAU DE PARIS M. Bille travaille artueliwn nt à 

creuser un puits artésien sur le ter
rain des usines de la comD'lgnie du 
Gaz, dans le quartier d’Hochelaga. 
Une machine à vap°ur est en acti
vité jour et nuit pour faire jouer le 
foret quia atteint aujourd’hui une 
profondeur de 1870 pieds sans avoir 
trouvé l’eau. Le but de la compa
gnie est de découvrir le gaz naturel 
s’il y a possibil té. Les travaux com
mencés il y a environ trois mois 
seront poursuivis avec persévérance 
jusqu’à ce que l’on arrive à trouver 
quelque chose, soit du gaz, soit de 
l’eau. La machine creuse aujourd’ 
hui à raison de cinq pieds par jour, 
parce que le foret travail dans un 
roc extraordinairement dur.

Il y a deux ans, une compagnie, à 
la tête de laquelle était M. Schwob, 
le vice-consul de France, * creusé 
un puits artésien sur la ferme de M, 
C. T. Viau, près de la barrière de 
Maisonneuve, afin de trouver du 
gaz naturel. Les travaux ont été 
ar ôtés à une profondeur de 1,50 J

Une dizaine de mille dollars ont 
été déper.s°e dans l’entrepnse. On 
n’a pas découvert le gaz naturel, 
mais on a réusssi à avoir un puits 
donnant une excellente eau sulfu
reuse en rès grande abondance. 
Aujourd’hui l’eau jaillit pa 
yau de quatre pouces. EU 
soumise à l’analyse par le docteur 
Baker Edward* qui en fait les plus 
grands éloges. L’eau de puits a-« 
tesien, aujourd’hui n’est eiplo ’ée

Si Alfred de M issel vivait encore 
et habitait le neuvième ou d xième 
arrondissement, il serait bie 1 mal
heureux, lui qui s’écriait avec tant 
de conviction :
. .. .11 me faut,
Que le flot soit

au giron ma

Il y avit grande revue, à N an.
emmène la jeune 

n de r ivoir lus sol -
cy. Grand-papa 
fille. C’est si boi 
dats de chez non-!

Ils pleurèrent tous les deux peu 
dant le défi é, en les trouvant si 
alertes, de si bonne mine.

—Il» reviendront, va, ma fille!
Elle acheta une image représen

tant un soldat français en tenue da 
campagne et menaçant du geste la 
frontière; et, en rentrant, elle l’ac
crocha au pied de son lit. Matin et 
soir, elle s’agenoui lait devant el e, 
comme devant un saint, et faisait 
sa pr.ère. Ce soldat symbolisait 
grand-père, Paul, la France, la re
vanche, l’amour et la pairie.

Le temps passait et l’on ne voy
ait rien venir.

Suzanne s’étiole de plus en plus; 
à peine pensc-’-elle encore se liv.er 
aux travaux des champs.

Un soir, épuisée, elle rentrait, 
quand un flot de sang vermeil lui 
monta aux lèvres et on la porta 
sans connaissance dans son lit. Elle 
ne se releva plus; pendait la nuit 
en ses cauchemars, elle appelait ses 
parents d’une voix plaintive, on 
voyait Paul dans les paya louitàins 
étendu mort au bord d'ure route.

Pendant le jou», ses yeux ne 
qu t ai-»nt oas la chère image du 
soldat en jl nu. de campagne qui

que ma soif s’êtauche, 
ache et pur comme un 

[miroir :
Les geysers d’Islande qui lancent 

de magnifiques jets de boue, sont 
d’une limpidité d'ayua fresr.a si on 
les compare à la purée jaunâtre qui 
sort des nors robinets parisiens dais 
■es arrondissements que les typho* 
iques édiles dont nous jouissons 
constamment d’un cœur léger.

Non seulement, cette eau des Bor 
gia n’est pas buvable, mais elle in
terdit toute ablution.

Ce n’est pas une eau, c’est un en- 
pathologique.

Les monades y agitent joy 
ment leur* cils vibrât îles et y f 
dolent avec les micrococcus.

Let vibrions y font leur couleu
vre, les bae’éries et les bacilles y 
jouent du i âtinne’, les spirilles s’y 
tordent en tire-bouchons.

Au mic'osco 
de dance de la 
de la Saint-Alphonse.

Etant donné l’état morbide de la 
Seine, il n’est pas étonnant que tant 
de bàteaux-mouches coulent à pic, 
tués à quinze pas par les bouches 
d’é. ouL

Quant aux poissons, ils renoncent 
à lutter contre i’épid -nre des eaux ; 
tt, résigné», le ventre en Vsir, les

Vint l’invasion. Les Allemand? 
passaient, comme des traînées de 
noires fourmis, sur la grand’route ; 
et les canons roulant à plein galop, 
faisaient trembler les vitres à une duitlieue à la ronde.

Grand-papa, debout sur le seuil de 
sa maison, les regarde défiler,tenant 
Suzanne dans ses bras. D s éclairs 
de rage brui nt dans ses yeux et il 
lui prend des envies foll-is de jeter 
la petite au berceau, de décrocher 
le vieux fusil suspendu près du 
dressoir et de trouer la

.... L’amour a fl-uri dans le 
cœur de Suzanne, comme la fleur 
ros^ à l’églantier. Paul, son voisin 
son arm d’enfance, babille souvent 
avec elle par-desgu? le haie du jar
din. 9n a échangé sourires et ser
ments

Et voici l’âgo, pour Paul, d’endos
ser l'uniforme.

L’uniforme prussien? Ohl non. 
Grand-; ère Pernelle le tuerait plu 
tôt. Il passera la frontière, après

pe, on dirait la salle 
Boule Noire le joirpoitrine à 

un de ces barbares qui piétinent in
solents, le sol du paya natal.

Mais elle lui sourit si ingénument 
elle lui caresse si mignardement les 
longues moustaches de ses petites 
menottes, que son cœur s’apaise el 
que son regard reprend sa douceur 

«• habituelle.
il ferme la porte et va s’asseo.r

e a ôté

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

?
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divisée pour 
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LE CANADA JEUDI 3i JUILLET i8oo
Nouvelles ae Montrealaucune résolution, même prise avec 

le consentement général des nations 
intéressées, ne pourra, le cas éché
ant, empêcher la guerre. L’ambition 
des uns. les justes réclamations des 
autres, l’orgueil nationa^ sont là 
pour ramener à une pratique bar- 
ware en elle-même mais pour ainsi 
dire passée dans les mœurs, et tout 
en souhaitant bonne chance au 
Congrès de la Paix, —ce que doi
vent faire tous les amis de la justi e 
et de l’humanité,—il est impossible 
d'en espérer des résultats sérieux. 
Y eut-il même des traités conclus, 
on sait ce qu’ils valent, et à peine 
sont-ils signés que les intéressés 
s’occupent, chacun de leur côté, à 
les déchirer.

Avant d’arriver à la paix univer 
selle et forcée, le monde a encore 
beaucoup de chemin à faire, sur
tout moralement.

AVie AUX CREANCIERSCorroboration distinguée CHEMIN DE FERLE CANADA CARTES PROFESSIONNELLES

Belcourt, MacCraken 6 Henderson
re, SeUUree, We,

ONTARIO ET OÜEBF.O
OTTAWA

eal, .31 juillet—Un nommé Dupuis 
lamné à deux mois de prison pour 

île Bonneville.
a été
assaut indécent sur M Canada & AtlantiqueDK LA 8DCOKSSIO.N DK KBU NoRBKRT MaCHILJournal Quotidien du soir

Parlant du livre de M. Lusignan, 
nous disions l’autre jour que les 
journaux de Paris commettent au
tant de fautes que nous, car, là 
comme ici, les journalistes guoti 
diens, soumis à la loi commune, 
produisant vite et abondamment— 
moins qu’ici cependant—ne peuvent 
pas être aussi corrects que le dési
rent les rigides pu listes.

Nous citions au hasard une 
faute (?) cueillie dans un des meil
leurs luiirnaux de Paris.

Il nous est venu depuis,comme par 
euch internent, des corroborations 
aussi distinguéés que pleines de 
poids et d’autorité.

La Patrie, tout en craignant que 
nous soyions trop sévère et trop 
méticuleux,publiait lundi ou mardi 
un très int ressaut article, plein d’a- 
propos et de fine érudition, dont le 
buiis gén rai va de pair avec celui 
de nos deux articles à nous.

11 y a quelques jours, Maxü’Rell, 
qui n’obt pas à dédaigner, et avec 
lequel on no nous accusera pas 
d'entretenir des rél-ilions très acti
ves, Max O’Rell adressait de Paris 
an World de New-York une chro
nique au cours de laquelle il repro
chait à la presse parisienne ce que 
M. Lusignan reproche si exclusive 
ment aux journaux du Canada fran
çais. Ou trouvera cette fine satire 
dans le Would, page Hl. numéro 
du ‘20 de ce mois. Nous la donne
rons dénia in comme “actualité.*’ 
Max O’Rell ne fustige pas seule- 
ment l'anglicisme, mais encore 
l’introduction des mois espagnols 
en quantité et de qualité déplora

— M. J. M. Fortier, le fabricant de cigare* 
connu, est parti hier par la ligne 

de pour Hutterdam et la Hollande 
comme on sait 
marché* pour I

Un cultivateur bien connu de Mas lu 
nomtné Om-sime («ervais a été trouvé 
dans sa grange. Le défunt ne parai* 

nui* pas jouir de tonte» ne* facultés mentale* 
ce qui très-probablement eet la cause de cet 
acte de désespoir.

On racontait ce matin la curieuse Ilia
que voici : La semaine dernière, 
le Cook arrivait en tricycle à l’hôtel 

chambre* au 
elle, devait

™*1"',

A vie est par 
mément aux 
chap. 110, Sec. 36, 
et autre» perronne* 
contre le* bien*
Machiidon, .lalia son vivant 
tawa dan* le Comté de Carleton, Voyageur, 
qni e*t niorlle Kcme jour de Mai A. I). 1890, 
à ou pré* du Fort Coulonge, dan* le comté 
de Pontiac, Province <.e Québec, soin par le 
présent demandé* de donner ou envoyer 
avec toute* dépenses payees, avant le 20 
Août 1890 inclusivement, au 
Procureur du Rev. Léon Napoléon 
l'administrateur de» biens per 
défunt, 569 rue Sussex, Ottawa, 
noms de baptême et de famille, h 
se* et deeci iptions, les détails et 
leur* réclamation*

caution* ou garantie 
Kt avis eat par le pré*e 

le 20 Août 1890 le dit adn

funt parmi ics personnes qui 
bien, ayant égard seulement 
lions pour lesquelles il aura 
le dit admini»trateur ne sera pas reaponsa 
ble pour les biens du défunt ou 
partie de ces biens, à auc 
personnesou pour les réclan 
ils n’aura pa» eu de 
dite distrihut 
Daté à Ottawa ce 19

Statut* Rev
que tou » le» créanciers 
ayant des réclamation* 

feu Norbert 
la ville d'Ot-

donné confor
més d'Ontario,LA VALLEE DE L’OTTAWA aile-

possède un de* principaux Voua proposez-voua de visiter cet été le 
fleuve St Laurent, le lac Champlain, lea 
Adirondacka, les Montagnes Vertes, lea 
Montagnes Blanche», la mer ou tout autre 
endroil où vous voulez réparer votre santé-, 
avant d'acheter votre billet, adressez- 
au bureau des billets île la compagnie 
chemin de fer Canada et Atlantique, 24 rue 

de l'hôtel Russell, où l’on vous

Journal Hebdomadaire_à 16 pages John J. MaoCrakeanon ne la N. A. Belcourt,de 
de 1 Geo. F. Henderson.Directeur de U rédaction

Secrétaire " ............
Rédacteur de ville........

...Osca* McDonkll

..........P. A. J. Vovfs

.... Ki.avikn Moffet

S3É J. W. W. WARD.
AVOCAT ETC

rz
BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex •Sparks, bloc

donnera des avantagea spéciaux.

Billets aux plus bas prix 
pour toutes les sta

tions balnéaires

soussigniOTTAWA, OJSTT.

Windsor 
nom de

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS OtafCampeau 
ils du ditreom ielle retint deux

Jeudi 31 Juillet 1890 , Ont. leurs 
eura adree- 
preuves de

ses parent* qui 
de Worcester le 

\pr--8 deux jours d’attente, 
lit «le nouveau à bord de i

iger à son compte d’hôtel et se pré- 
tte fois au Saint Lawrence.

De là elle 
à l’hôtel

LUSSIER &ROUTHIER,

son vélocipède
Nous attirons l'attention du public sur 

les délicieuse* promenades suivantes.
•Ÿ4.00 D'Ottawa à Valleyfield et retour, 

pension comprise au Queen ’s Hotel. Billets 
bons pour départ le Samedi et retour le lun
di seulement.

Les rapide» du Coteau près 
sont renommés pou»- leur belle 
Ol peut obtenir des guides à de

85.00 D Ottawa à Rouse's Point et retour. 
Billets bons pour trente jours. L’hôtel Wind
sor, situé au pied du lac Champlain, eat le 
meilleur hôtel du Nord de l'état de New- 
York. Demandez le* livrets et détails.

80 00 D'Ottawa à Rouse's Point et retour, 
y compris la pension à l’hôtel Windsor 
Billets bons seulement pour départ le 
diet retour le lundi.

<7.00 D'Ottawa à Rouse's Point et retou 
y compris un y0)'*!»0 *ur le lac 
jii8qu'à Plattsbiirg, Fort Kent et 
et pension àl’hûlc! Windsor à Rouse's P< 

ts bous pour trois jours.
Pour les billets, cartes horaires, et in

formations on général adressez- vous au nu
méro 21, rue Sparks, bloc île l’hôtel Russell 
ou à la gare de la rue Elgin.
C. J. SMITH,
Agent général des

Passagers.

Avocat*, Notaire, fie.
Bureau -- 869 Rue Sueeex

(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprê‘er avec avantage spécial à 

l'emprunteur.
A. C. LUSSIER, B. A.

ECHOS DH JOUR ...... lions, et nn état
iptes et la nature et le montant de leurssans son

Elle y joua la même comédie 
se rendit toujours en vélocipède,
Albion où la même scène se reproduisit. I-e* 
gérants cependant confisquèrent le tricycle 

paiement de son compte.
Cook se sentant <léc 

i moyen favori
vint frapper à la porte de l'hospic 
Rrigidc. C’est là (pie la police la 

y revint ce matin 
de nouve

i en ont) 
nt «lonn<Tides Ferry cet très dangereusement ma nt donné qu'après 

ont 1890 le dit administrateur procé- 
la distribution des biens du «lit dé- 

ont droit à ces

été notifié, et

lad<
illeyticld

chaude.
de ValTroie-Rivières possède maintenant un 

luminaire électrique.

Le fil» «le i'hon. M. Larivière, Manitoba, a 
été admis dan» la prêtrise.

M. Langlois, imprimeur de la Reine à 
Québec est à la dernière extrémité,

Mgr. Cleary, de Kingslon, a reçu le pal
lium et les document» «pii le confèrent.

On croit que plu* «h- 150,000 pélérins vi
siteront S te Anne «le Beaupré, cette ann« e.

Al. J. ROUTHieeDepeches du Soir comme 
Miss 

perte de M. J. GORMAN, LL.B.,
(Suais eur de L. A. Olivier)

Ifocal t-oliicitfur, Notaire, Etc»
—BUREAU—

Col» de* Bne* Rldmn et Si

ouragée par la 
de locomotion

a trouva 
" i l’oiseau

fait passer pour le 
tille l'un avo«-at bien connu île Worcester, 
on a réussi à découvrir qu’elle faisait partie 
«lu cirque Robbins «pii nous a visité derniè-

87 degré* à l'ombre hier.
Hier une demoiselle, 

jeune enfant de trois ans,
Magasin pour y faire «juclques emplette i. 
liant que la demoiselle en «niestion uar 

commis l'enfant sortit 
coup la demoiselle |»en 

et ne le voyant pas dans le 
courut dehors, pensant l'ai 
trottoir, mais la petite fill 
laissant à la p< 
la main. La «h

perse
aucune 

irsonne ou 
desquelles[Service Spécial) mations 

notice au tenq

illct 1800.
RED E. LUSSIER, 

Proturc ur pour ledit administrateur

hier. Lor

Bien qu’elle ae soif 
fille Vun avocat bien co

VOL IMMENSE 
Paris, 31 juillet 125, 

volés dan» des lettres ch
» |u
ALE(NN) francs ont été 

arg«’-es déposées à la OTTAWA, Ont.
EMARGENT A PRETER

Champlain
BurlingtonIEUNES GUERRIERS 

rks, 31 juillet !<«•» rapports font 
que dee 97,000 soldats qui com|M.sent 
ié* territoriale de l'Angleterre, 96,(XX) 

moins de 21

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOLUCITEUhd, NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spark : Ottawa, OnY
PRE» DR L'HOTEL ROB8ELL

Martin O'Cara, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wvl

ée d’une 
ée dans

i-ompagn Bin.
rChaque i«présentâtion du drame la l’es* 

■ion en Allemagne donne une recette de ô 
à $6,(NX),(N).

Le cierge séculier «le E'rance compte 
55,385 acclésiastique dont 82 évê |urs. Il y 
a en outre 7,772 étudiants en théologie.

Le gouvernement américain vient «1e sub
ventionner deux écoles pour le» indien», 
bien qu’elles soient exclusivement catholi.

tsont âgé* PeinturezPen 

Tout à

cjiiestion par 
dans la rueAPOSTASIE

uillet —Toute la paroisse ca 
ont Orfan a embrassé le pro 

apres une querelle avec le 
salaire de celui-ci

sa à l'enfant, 
magasin, elle 

tercevoir sur le
Ti kin, 31 j 

tholique de M 
lestantisiiie 
au sujet du

S. EBBS, 
Agent desjl’as- 

sagers pour la ville. 
24 rue Sparks Ottawa

08. B. Cbeybieh,
petite fille av 

emoisel
la recherche «le l'enfant et, en 
cause, se rendit au 
mander à la police 
cherche*.

L'enfant appartient à 
a brigade du feu.

couple
K nie, essayait de sc su 
la gorge avec un razoïr

K nie après avoir été pansé, a été tranpoi - 
té à l'asile. Il est sorti complète
ment guéri et est ver u au bureau du chef 
«le ponce, réclamer son argent et ses effets. 
Lorsqu’on lui a remis le. razoir encore tout 
rouillé de sang, K nie n’a pas pu s'empêcher 
de faire un geste de répulsion et en «létoiii • 
nant la tête, s'écria : “(lardez le gardez le, 
je ne veux plus le revoir.

Il a .lit (u'il ne pouvait attribuer son 
aecè* de folie passagère qu’à un coup qu'il 
avait reçu à la tète et qu'il croyait lui avoir 
«lérangé le cerveau. Il déclare n’avoir 
aucun souvenir d'avoir Attenté à ses jours. 
Quoi ue complètement/uéri, d'après toutes 
les apparences, tant >n moral qu'au physi
que, le malheureux portera toujours la 
cicatrice de l’horrible blessure qu'il s’est in- 
fligi’-e alors. Il est reparti cet 
pour le Manitoba où il a une pro 

- -On croit 
Laxal, sera

ait disparu, 
'elle tenait à 

courut à
paquet qu 
le cnnsterS 276 Rue Dalhousic

Heures de Consultation 10 à 12 a. m., 2 k $ 
p.m., et 7 à 8 p. m ,*

CBS LOYAUX 
k, 31 juillet —Lee mécontents 
rtement d’amener I ile aux 
i sauront les protéger tout en 

hé.

r„t Vos Bâtisses en Briquescentral pour 
aider dans

Tf.rrfnkuv 
parlent 
Etats-Unis qu 
leur ouvrant li

.!™T(le matin, 1 Univers de Paris- 
nous arrive avec une de cos fautes 
réelles que l’on prétend n'ètre 
commisPH que par non», du Canada 
français.

Lisons ce qui suit
“ Non* pouvons «lire à ce sujet «pie Mgr 

l^tlielle, en raison de la situation qu'il occu- 
«le l'auriculture et curé

mais la
opportune au Saint- 
- à Mgr Labello «iu'il 

concoure 
dans les 

ervicee qu’il 
religieuse. ” 

Résigner pour se démettre, qu’en 
dites-vous MM. les Canadiens qui 11e
voyez rien de bien à vos portes......

Le monsieur français dont la let
tre sert d't/t eau (là venenum au livre 
de M. Lusignan lit-il I’Univkiis et 
I’Kyénkment de Paris ?

Si nous avions le temps nous en 
étalerions bien d’autres.

-AVEC —immense «les membres de
Walker, Mc Iran & Manchet,

AVOC-A TB
Avon#*, Mollir Itenrs, A trente Parti 

InlrM, Notaire*, fie, et*.

E’RANCE ET ITALIE 
Paris, 31 juillet Une nouvelle [neuve 

des bons rapport* qui existent en ce moment 
alie et la France : le roi Humbert 

linstinctions à plusieurs Fran

La Gazkttp. de ce matin nous appreml 
que l’honorable. M. Turcotte refuse la sue" 
cèe de M. Ixmgpré et préfère rester dans la 
publique.

On mande de Pétershourg que l’exil 
en Sibérie vient d’être supprimé : il 
remplacé par la colonisation des Urre» 
peuplées de l'empire.

Un nouveau journal, le Libéral Na
tional est né à Sorel sous les auspices du 
8rrn qui a créer de nouveau organes le zèle 
que mettent les douairières à faire «les me-

Les moulins et les limites à bois «le la 
maison ( iilmour & Cie ne seront pas ven
due. Le tout continusra d'être exploité par 
deux compagnies composées de membres de 
la famille Gilmour.

LaPeinture a Briques plates fKENDALL’S] 
SPAVIN CURE]

Il v a «le mois Godf o"d 
icider en ae coupant

entre 1 It 
a accordé de* « 
. ai* de renom.

------ DE
libelle,
pe comme ministre «le l’agr 
de Saint Jérôme, s’était déclaré

No. 84J Rue Elgin, OttawaHOWETOUR DU MONDE
Chicago, 31 juillet M. George E'rancis 
ain a conclu un arrangement avec le 

oma Ledger pou 
«lu monde en 47 

édéceseeurs.

IMMENSE INCENDIE
m, 31 juillet—Le plus désastreux 
depuis 1871 a eu lieu hier consu- 

une superficie de
Dommages 8600,000,00. Cinq cent " 
poteaux de télégraphes sont en cendres.

L’EMIGRATION EN FRANC'E
—M. Senne, député doit 

\ernemei
près quels principes les age 
on sont conduites. Le

BANDITISME MASQUE 
Rome, 31 juillet

i.iui, récemment évadédn bagned’OrbetclIn, 
rôde à la tète de six Autres individus bien 
armés, «lans les montagi 
sont déguisés en moines 
sept, agressions. Il y 
hommes à leur rech

UN SPECTACLE LA MEN TA LE.
31 juillet- Ch». Tliomp- 

et ses fils de l'ile ( 'hebeaaue 
hier pendant 

xnsss à 
coup trouvés- 
sur un rocher 

«Iuatru mains 
l’apparence « 

grand feu 
y voyait 

iunt été brûlés

APRES LA REVOLTE 
Paris, 31 juillet Des dépêche* revues, 

ici, hier soir, «le Buenos Ayres, annoncent

générale a tous ceux qui ont pris 
■nrrection qui a eu lieu samedi.

Tout est rentré dans une paix 
Les insurgés s’étaient étrangemen 
sur les munitions enlevées au gouverncii 
Celui-ci avait fait enlever le contenu 
caisson» de cartouches. Le 
obligé de se démettre malgré qu 

e durera qu'à ce prix là.

FEMMES RUSSES DANS LES HAREMS 
TURCS

Londres, 31 juillet—Un 
a été causée dans le sud de

apportée par une femme qui s" 
d'un harem à Rizalo. Elle raconte 

ip de femmes russes sont enlc- 
mes prisonnières dans les ha

parait vraiacnihlahl 
Tur

l- (■N FACK DU B088HLL)

W.H.Walker. D.L.McLean. (’.A.B.ancne*
son poste gouvcrneincnta 

a point paru - 
-Siège qui a fail savoir 
devait, jusqu'au moment <>ü 
serait moins nécessaire, continuer, 
conseils du gouvernement, les s 
y a rendus jiuiqu’ici à la

chose n’
I'ai r tenter «le faire le 

jour* et de dévancer Tfce M o *t Successful Remedy ever dis»
ert-il, as It la certain In its effects and does 

not blister. Read proof below.ainsi sen pr GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Brn.

Bureau : 18 rue Elgin, Ottawa

Préparée dans toutes
lENDALL’S SPAVIN CUBE.LES COULEURS.

incendie 
mant toute

Office of Chari.es à. Sntder. 
Brkedkr of

Cleveland Bat akd Trottno Bred Hoi m. ssæïïi&wsrcffisBail.r>q> arpents, 
i cent mille Elmwood, III., Nov. 30,188*.Da. B. J. Kendall Co.

Dear Sirs: 1 have always pare based your K< 
dall's Spavin Cure by the half dozen bottlea, 1 
would like prices In larger quantity. I think it Is 
one of the best Uniment» on earth. I have used f 
t-n my stables for three years.

Yours truly, Cha*. A. Sntder.

KENDALL'S SPAVIN CURL

TAILOR McFRill
AVOCAT, aVLLlClTKlR, ETCaprès-midi

l’élection de M. Leblanc,

Il se peut que M. Poirier se présente à 
Napier ville pour les Communes 

reil, du «ta 
loi par M. Me

Pa ris, 31 juillet 
rpeller le goût- 
d'après quel*

migration 
Constant déposent un projet 
ti’-ger les émigrant* contre le

nt jeudi pour sa 
i* les agences -IV- 

ministre
lgènt»r°

— BUREAU : —
ReoUlah Ontario ( iiamberw, Ottawa,W0bJorces{Dépêche cueillie dans un journal Hinéri- Brooxltn,

Dr. B. J. Kendal,.Co.
Dear Sirs : 1 desire to give yon testimonial of my 

go- .-l opinion of your Kendall'h Spavin Cure I ha\* 
used it for I.sinenrss, Stiff Joints end 
hiinvins, and 1 have found It a sure v-ure, I cordi
ally recommend It to all horsemen.

Yours truly. a. H. Gilbert.
Manager Troy Laundry Stables.

N. Y., November 3, 1888.

STUART, CHRYSLER i GODFREYLE CONGRES DE LA PAIX M Cha Ma 
nommé à un emp

“Grâce à la victoire «^datante de l'élément
français
ministre de la province «le Québec, M. Mer
cier, a pu constituer un cabinet corn posé uni
quement de partisans de lacause fran-aise. "

D’un document, présenté à la Chambre 
(les lords, il résulte que lt- nombre total des 
femmes enregistrées comme électeurs locaux 
en Angleterre et dans le Pays «le dalles, 
s’élève à 685,202' dont 441,734 sont quali
fiées pour voter dans les comtés et 243,448 
dans les bourgs.

Un médecin américain d'un certain re
nom, le Dr Hurt, considéiant les maladies 
de poitrine comme étant le plus souvent 
héréditaire, demande que le congrès vote 
un projet de loi interdisant aux poitrinai* 

Le Dr Burt prétend 
qu’avec cette loi il n’y aurait plus de poi
trinaires aux Etats-Unis avant cent

R, doit être IAVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour la Cour Supreme et leTa'riemeei

Cbasbrei Union, d me Melmlft, Ottiwi, Dili
F. H. Chrysl*»

dernières élections, le premier &-t Le fameux bandit An- 
évadédii bagned’Orbetello,

d£U

%S'il y ;i dos guns qui méritent d’ê- 
trr encouragés, ce son*, éviilcnnnont 
lus membres du Congrès de la Paix 
qui s’est réuni à Londres il y a deux 
semaines. Eli dépit des pronostics, 
des faits mêmes constatés tons les 
jours, ils ne perdent pas courage 
malgré le peu tie succès de leurs 
efforts et ils espèrent toujours que 
viendra un moment où leurs sug
gestions seront entendues et leurs 
idées adoptées.

En France un certain nombre îles 
hommes les plus marquants les en
couragent sinon de leur présence, 
au moins de leur plume, et tout en 
déclarant avoir peu de confiance,au 
moins pour le moment, dans une 
solution des discussions internatio
nales par l’arbitrage, font valoir des 
raisons qui ne saura iunt que recevoir 
l’approbation générale

.Iules Simon est, parmi eux, 
qui a le plus d'espoir.Il a fait l'élo
ge des efforts faits par les Etats- 
Unis pour décider les autres Etals 
des Deux Amériques à soumettre 
leurs différends à un tribunal arbi
tral et à former une fédération pa
cifique. Malheureusement, au mo
ment même où le vétéran républi
cain exprimait cet espoir et aim s 
que la signature des plénipotentai- 
res américains au Congrès pan-amé
ricain de Washingtsn n'est pas 
encore sèche, la guerre a d-jà. 
éclatée entre les {(elites républiques 
du Centre Amérique.

L’écrivain français qui a paru 
être le plus dans le vrai est Maxime 
du Camp, de l’Académie française, 
qui, après avoir déclaré que laques- 
lion est extrêmement compliquée, a 
fait les réflexions suivantes : Des 
ph losophes comme Xavier de Mais
tre ont beau déclarer que la guerre 
est d’institution divine, je la regai 
de comme un ace diabolique, 
ce en lui■môme. 11 semble 
les gens sensés en Europe et en 
Amérique voulaient s'entendre séri
eusement, on pourrait arriver aux 
résultats suivants :

u Un congrès diplomatique se 
réunirait chaque année pour s’occu
per des relations desdiffèrentes puis 
sanci s, régler toutes les difficultés 
et servir de tribunal arbitral pour 
prévenir tout conflit.

“ La guerre ne pourrait commen
cer (pie deux mois après la déclara 
lion et pendant ce temps les puis
sances neutres auraient le devoir de 
chercher à arranger les difficultés 
existantes.

“ De plus, dans aucun cas la 
guerre ne pourrait être déclarée 
qu’après un vote plébiscitaire des 
nations intéiessées, et les hostilités 
seraient suspendues pendant ce 
temps.

41 Tout cela n’est 
rêve, mais on a vu 
devenir des réalités. Les progrès 
matériels ont été énormes depuis 
quelque temps, le progrès moral

Ces idées représentent, à peu de 
chose près, les demandes des mem
bres du Congrès de la Paix. Mais 
quelles chances y a-t-il de voir ap-

même

DECES
Aujourd'hui à midi 31 juillet à 1 

mois, Lucien, Napoléon, Antonio, e 
Dr N. Mongenai».

8 KENDALL'S SPAVIN CUBE.âge de 8 
nfant du

McLion Stk
J. .1 Godfrst

bODE rilgpüifÉE
. §:ux centsa au moins

VALIN *<5>
£ Avocate, Sollicite un. Etc.:

BLOC EGA N, RUE SPARKSù
vis-à-vis l'Hôtel Bussell.

Portland, Me., 
son, sa femme 

H) r tent.
TiEW TrRSHf. 

Horse Doctor,ils étaient 
>se Island, 

vu face «le ea- 
. A eûté des

—THE«pi hier pe 
r des framlallésc 

il» se sont 
davres d'enfants su 
uulavres, il y avait 
pieds «pii avaient

rècemmeut. Un 
allumé tout près et on 
comme si «les corps a va

KENDALL'S SPAVIN CURE.
Price *1 lier bottle, or six bottles for #5. All Dvug- 

gitlM have it or can get It for you, or It will be »eut 
to any adilresson receipt of |>r!re by the proprie
tor». Du. U. J Kendall Co., Kinmburnli Fall*, Vt.
'OLD l$Y ALL JDRUGOISTS

LB FER
Bradley * SnowBROADWAY «BRAVAIS lvoc‘af,l ĉlNTôïï$8R£"*E“<””

R. A. Bradley. ____ a T. Snow®
Argent A prêter a 6 p. c. avec privilège de 

rembourser en aucun temps.

expérimenté par le* nlef gramls Médecins 
du Monde, passe immédialrment dans 
l'Economie sans occasionner de troubles. 
— Il recolore el reconstitue le sang et 
tul donne la vigueur nécessaire. Il ne 
Bolrcit Jamais les d

S» dtlltr Imitations et Contrifiçoni, 
lil|«rl*Si(Utirt/). Bravais,iupiart(iUi|s

DÉTAIL « TOUT*» LIS PHARMACIES.
Oro»:40et«3, Rue St-Lasare,Parts

avait été I 
des os, J

TAPISSERIES ! !Marchandises spéciales 
pour Habillements d'Eto

COUPE ELEGANTE

------et-------

GARANTIE.

J. S. JUDE ROUTHIER, B. A. Se, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

«le se marier

Pour un mois seulement

FE3STSBZ-"3r-BXEI3Sr
Pendant ce sacrifice nous vendrons 

nos papiers aux prix coûtant. Souvenez- 
vous que ce n’est que pour un mois 
seulement.

Tapisseries depuis 4c. Papiers dords 
depuis 20c. en montant.

U. F. Belanger, 159 Rue Bank
(BTBell Telephone 92.

-4({(te le goil 
gt’-iiérale à 

rreetion «|ui 
Tout est rei:

veruement a a« ne amnistie
«n.

ofonde.

lit sera 
’il en dise.

La civilisation gagne décidément tous les 
pays. La Turquie elle-mê 
teinte par la contagion.

Un ordre du grand-vizir vient d'enjoindre 
à la police de Constantinople «le vjiller à ce 
que les femmes turques ne continuent pas à 
se montrer dans les rues •* dans 
qui n’est ((as d’accord avec les coutumes, ni 
avec les traditions de leur race et de leur 
religion ”

Cette injonction est motivée par la mode 
répandue chez les dames turques de sortir 
avec des rolies venant de Paris.

Décision li.dlcsure conce nant 
leu fonruanx

personne qui retire régi 
al du bureau ce poste

se trouve at

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

Article 1. Toute 
lièrement 
qu’elle ait 
soit adressé 
est repom 

Article
journal est tenu «te pay 
qu’elle doit sur labor 
1 éditeur _ 
qu’à ce qu’elle ait payé, 
né est tenu de naver e 
l’abon

un journ 
souscrit ou 

ssé à

2 T°u

u’ell

de”
i d’un sut’son nom ou 

i du fiaiement. 
personne

de
renvoie un 

es arrràages 
autrement 

envoyer jus
te l'abon

$1.00 par joure vive excitation 
la Russie par la W. H. MARTIN sur 1 abonnement, 

t continuer à le lui >
Dans ce cas 

_ payer en outre le 
xmnement jusqu’au moment du paii 
il ait retiré ou non lejournal du h

Article

nouvelle 8*lle de Billard, iSaion «te rtarbier .et Res, 
tauranl annexe. FERRONNERIESappée d un hare 

1 beaucoup de fe 133 RUE SPARKS 133 er en outre
vées et reter

Cette nouvel!? 
des agents de la Turqu 
tuile d'assister aux foir 
villes près «le la frontière 
res on constate toujour 
quelques paysannes, 
silion des alise 
jamais occupée

Salle à Dim.. Soacleugv. :::L’une «les plus anciennes maisons comme/ 
claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qnaltfléet sous le rapport «les bas prix de 1» 
localité des article* offerts eu vente:

OTTAWA.
s l'habi- 

-, dans les 
rès ces fot-

3. Tont abonné peut être pour] 
pour abonnement dans le district ou le 

journal est publié, lors même qu’il domeu 
retail à des centaineede Iieuesde cet endroit 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 
poste, ou de changer de résidence et de lais- 
ser accumuler les journaux à l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima fade d’intention <ie raude.

}jC jubilé cinquantenaire «les enveloppes 
vient d'etre fête à Ixmdres. A cette occa
sion l’administration des postes a mis en 
circulation 10,000 enveloppes spéciales or
nées de diverses illustrations.

le sont <lan 30 jolies chambres êjcouchor.res russes

:s la disimrition 
Mais vu l’humble p«>' 

ntes les autorités ne sc sont 
s «le les faire rechercher.

McDougall & Cuznerde Une entrée pri vile et «leux untmet
prtvvce Enseigne de la grosse TarrlAre

L'un représente le facteur de 1810 et Eclairé par la lumière électrique mean 
«lesconte,

- MAGASINS ■ESSAYEZ,celui de 1890 ; une autre, une dilligence à 
quatre chevaux sur laquelle on peut lire :
" La malle «lu Nord pour Highgate, par* 
courant R milles à l’heure

AU MANITOBA
Winnipeg, 31 juillet—Il y a eu une as- 

semblée tumultueuse du Conseil municipal 
de Saint-Boniface. Lee memhies français 
qui sont en majorité, ont déclaré ouverte- 

t qu’ils ne se conformeraient pas à la 
.eue loi des écoles, qu’ils ne permet- 

pas la perception «les taxes au 
sées par cette loi ni qu’ils permettraient à 
leurs enfants de se mêler aux enfants des 
anglais, parce qu’ils veulent conserver l’u
sage de la langue française.

—On a commencé hier la récolte «lu hic 
et lundi prochain, la moisson deviendra gé-

—Deux juifs ont été arrêtés pour avoir 
vendu du « idre fort aux sauvages.

— Lee patates nouvelle se vendent $1.50 
le minot.

ACTE DE CRUAUTE 
Quebec 31 juillet—Un acte révoltant «le 

cruauté a été commis à bord d’une chaloupe, 
dans notre port.

Un steamer chargé d'animaux venant do 
Montréal, avait à son bord un bouv 
avait été engagé en cet endroit pour 
trajet. Durant le voyage, le pauvre bou
vier a été maltraité outre mesure par l’équi- 

Rendu à Québec, le malheureux 
voyant arriver la chaloupe qui conduisaii 
pilote qui devait embarquer, se glissa f 
rivement dans celle-ci et se cacha en dessous 
d’un banc.

Le capitaine et deux autres hommes, s’a- 
rcevant de l’abeenoe du bouvier, descen- 

... ;nt dans la chaloupe et ae ruèrent eur lui 
à tel point qu’il fut laissé sans connaissance. 
Les cris que le malheureux jetait furent en 

dus même eur les quais Le capitaine 
voyant que leur pauvre bouvier souffrant- 
douleur ne pouvait seul remonter sur le » 
mer lui attacha une amarre autour 

pe et essaya par ce moyen à le monter ; 
mai" il ne put renseir, vu qu'en ee débattant 
l’amarre glissa autour d 
Il fut ramené À Québec par la chaloupe,

. et était presque sans vie. La victime de 
cet attentat a été conduite à l’hopitpd,

RUE SUSSE! ET DUNE, CHAUDIERE
Î3.IM7-H*$1.00 PAR JOUR CHARBONTandis que la 

gravure du chemin de ter porte mention 
La malle du Nord, parcourant 48 miles à CREDIT, NOUVEAU ST LAWRENCE HALL

Col» de« rurs Rideau el Nirhiilit
L. LABERGE - - -ropriétairk.

A FOURNAISE, *■ Egg," "Nut," “ Steve," 
est le meilleur charbon mou Américain. 

Charbon Extra tin et doublement tamiser, 
venant des mines de Newcastle.

/Ÿa/uTie/U)
Le boulangisme est fini ! C’est 

partisan du général Boulanger, M. An- 
drieux, qui fait celte constatation dans un 
journal parisien.

Le boulangisme est bien fini. Ceux dont, 
le patriotisme souhaite un cataclysme ou 
une guerre d’où sortira la revanche «lu 
du général, sont des insensés avec lesquels 
il n’y a point à discuter.

Voue voyez d’ailleurs que l’Etat-Major 
du général e’est dispersé. Ses amis les plus 
clairvoyants songent à effacer des souvenirs 
embarrassants. Quelques-uns même et ce 
sont peut être les plus sages, renoncent à la 
politique.

Parlant de l’asile de Beauport, M. Tarte

A TOUS SANS GARANTIE.

S/Mued

GEO. F. THOMPSON
87, rue Bperka.MEUBLES, gU |-=ï A, I
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LES M-ILLEURS 
OUILITES DE CHARBONTAPIS,

T. Gingham Successeur de J. 
C. Browne * Ciel 

Russell
PRELART, i zft/mptoms

of? ma/rw^

Blo
ET----- a« BCE NFARK8

LITERIE. «u A Vendre à bon Marché
Portes chassis, elja'ouserie,bois préparé, 

moulures, vitres peintes, huiles, peintures, 
. , l '"oumitures de chaussures chez

». WOODLAND,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

faire te e»faMetropolitan Mfg. Co. es
8FF itu

*'Il a fait bien chaud hier! Je mettrais 
ma main dans le feu que de pauvres malheu
reux ont passé cette journée et d’a 
avant, dans lee cellules de 
de vraiee bottes sans lumière 

J irai, l’uu de
cher le premier ministre, et je 
rai permission «le l'enfermer cinq 
dans une de ces horribles chambres

Finissons-en, cela ne coûtera pas beau
coup plus cher qu’anjourd’hui, et noue au
rons agi comme des chrétiens, comme des 
hommee civilisée. Que le gouvernement 
prenne le contrôle de» asiles, qu’il en confie 
U direction médicale à des médecine spé- 
ctalietee de première réputation. La pro
portion des cores augmentera (le cinquante 
pour tient. ”

557 Rue Sussex.

toll
«KPin.i.H j'ot, puu, 18w, 

W. BAKER & CO.’S
asilee, «les boites, 
b, sans ventilation 
ces matins, cher- 

lui demande- i 
minutes

peut être qu’un 
bien des rêveset sans air

n12L’HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.

Médecin et Chirurgien

Au No. 89, Rue Slater.

US e 'Eat absolut

I! »V»t tolubU.

JPeis de Chimiques
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du 0/jwap
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S^sr-ÿâjQTpliquer des suggestions si jus 
si humanitaires? Bien peu.De 
qu’aucune légi.-l ition n’a pu empê j 
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LE CANADA TEt'H h IUI.I.KT iSoo

Les Egouts de la CiteIFESSIOHNELLES CLOTURE
Ce soir à Ti, aura lieu à l’esglise Ste Anne 

ure du mois de Ste Anne. A cet te occa
sion il y aura sermon prononcé par un Rév. 
Père Capucin.

NOUVELLES LOCALES FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTEU■aken 6 Henderson
ira. Notaire», Eté,

ET OUEBEO
TA WA

Pigeon,Pigeonto. TERRE A VENDRE.

$60,000 <le chaussures de toutes sur- <>,.iw.Tr
. . . « . constituant le front de 1tes sont îiiaiiiteimiit vendues aux prix milk- i» «hemi,

|1 ’pH#»till 11 y » sur le lot une très bon
^alVCl am, bois très bien située cl faisant

VENEZ JK_ B03ST3N"E HEURE

Bridge, Ont.

TRAVAUX DE $200,000 - Les pompiers ne feront pas de pique 
nique cette année.

( Remises pour ceux qui 
tiryson, Graham et Vie.

—M. l cchevin Bingham e<t partie hier 
matin, pour un voyage sur la Gatineau 

Le département des indiennes de Bryson, 
G rail am et Cie est rempli tous le» jours.

- Son Honneur le juge Moegrov» eivgait 
à la cour de division hier. Ou a entendu 
quelques causes,

prix pose

bell fero

—XI. Gorman,
Pembrvoke, où il a assiste 
de sa belle-sœur. Dame O’.N 

Vous pou 
à bon marcl 

M. Y 
nistratio 
lington,

Couvertures de lit .{grises et blanches, aux 
plue lias prix chez Bryson, Graham et Vie.

- Ia soviéU» St Ani 
à Boston, via le dieu 
Atlantique, et Vf 
jour de fête civique.

N'oubliez |>*s que tous les i liajieaii x de 
e et d’été se vendent à des prix très 
its chez J. Voté, 111 Rut

l>es nombreux amis de M. Harry Hig 
gerty, la victime do l'accident chez ( T. 
Bate, appreudro.it avec plaisir qu'il pi end 
du mieux de jour en jour.

Allez chez Voté et faites 
toyer vos fourrures pour 1 
V est le temps ! Une 
teintures. J. Côté 

—la; Free Press est menaci 
en diffamation de ear.tvlère 
pour avoir raconté nue 
qui se serait

nt à
de terre du 
la rivière

G louons tde l'ovvraue povr

nblée du comité de santé, 
nieur a soumis

McFARLAXK NOYE ?
La police a été informée hier par un em 

ployé du chemin de fer Canada Allant 
que McFarlane qui s'est enfuie des prisons 
d’Ottawa et Montreal s’était noyé vendredi 
dernier à Clark's Island, près du coteau. 
Nous supposons que cette rumeur eet fausse, 
car un croit ' tie Billy en se sauvant de la 
prison de Montréal serait parti pour 1 Eet.

E PEl'FLE n'en ont pas chez
ïïî. mTiJohn J. MaoCrakea 

Henderson.

qud

veut encore que le comité de santé 
son rapport au conseil et uue le 

oie devant le comité des

un rapport ne 
cité exprimant l’opinion qu'il 

rtenait à l'officier de santé de décider 
genie d’égouts il fallait et avec quels 
iaux on devait le construire. La loi

l tnge 
de U no maison en 

face A la tête
V. WARD.
a.t etc.

illenres tern's dans le 
•'vîmes .le paiement tiieilos, S’adree- 
►CHER T ('IJMMINiiS, Cummingsi’h

travaux qui

BROWN, EDMONDSON & Cie.,fera faire l’ouvrage. 
Plu ieurs membres

LA TEMPÉRATURERIO CHAMBERS Ottit des comités de santé 
et des travaux qui étaient présents hier 

, trouvent que ce sont là des pi 
très longues et très inutiles et qu'il pou 
bien s’écouler encore un mois avant qua 
toutes ces formalités et le règlement pour 
l’émission des debentures soient terminés.

Les travaux que l’on se propose d’exécuter 
sont très importants et coûteront la somme 
de $200,000 que la ville a le pouvoir d’em
prunter en émettant des délientures 

Dans le village de 
des égouts est évaluée à $98.000 
basse ville on commencera par les égo 

s rues lioltpn, de l'Eglise et St Patrice 
M. l'ingénieur de la cité dit que ai les tra 

vaux pouvaient commencer tout de suite,il y 
aurait assez d'ouvrage pour employer tous 
ceux qui dans le moment sont inoccupés.

Le comité a hier soir adopté le rapport 
qui lui a été soumis et fera rapport A K 
prochaine séance du conseil lundi pro-

A VIH AVX MK R RS-Le -Sirop 
aa de Mme Winslow ' devrait toujoun 
être employé quand les entants font leur* 
dent*. Il soulage immédiatement les sont- 

s de ce* pauvre* petits, produisant un 
imeil naturel, paisible, en faisant itiena 

taUre la douleur, et les suneg chérublu* 
s éveil ent aussi “ brillant et frais uu'uo 
bouton de rose.*' O sirop est trtÀs-agreabl 
au goût. Il apaise l'enfant, amollit ses gen 
cives, enlève tonte douleur, fait disparaître 
les souftrsines i te»liliales en réglant la dl 
gestion, et est 1, nvil'onr i niAde oonnno 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne de 
la dentition ou d'autre* cause*. V ingt-vin 
cents la bouteille. Ayes euiiRance et de 
mandes le " Sirop caïman i de Mme W ns 
low ” et ne proue» aucune au. te v énara

minutes du

Ualmantrtes et Couvrepieds, aux plu» luis 
sible chez Bryson, Graham et Vie. 

m ploy es du MM. Harris et Camp* 
■ont leur pique nique annuel A Chel 
ie.li prochain.

Une pluie abondante a rafraîchi Quelque 
peu la température, mais la chaleur a cesse 
d’être intense pour devenir humide, ce qui 
n’est pas un gros gain. Nous n’avons plus la 
poussière aveuglante d'hier, mais la plupart 
des bouches d'égouts étant olistruées par la 
boue et les cailloux, nous pataugeons pen
dant tue les voitures nous éclaboussent. Et 
puis les cultivateurs se plaignent pour leurs

rocéi'. uresAROUTHIER, ©1 EUE RIDEAU.
Notoire, etc.

19 Rue Sussex
lideau, Ottawa, Ont.) 
eo avantage spécial à

avocat, est de retour de 
aux funérailles

Avis aux Consommateursi vez être satisfait avec
he vhez Bryson, Grahnm et t’ie.Ton» les m xrchan.ls disent qu'ils vendent 

BON MARCHÉ
Stewarton seul la poseM. J. ItOUTHICH ENCORE AU LARGE

Les PRODUITS de laM. George Houlger, de la rue Sussex croit 
vu Archibald Melx-llan, alias Mur 
dias McDonald qui s'est sauvé de 

prison d'Ogdetisbnrg et pour la capture 
quel $200 sont offertes par le shérif du 
té St Laurent. N. Y., M. 
la description de l'hon 
convenu- correspond très bien 
l'accusé. On croit que ce der 
avec le cirque Robbins

V. Hillman a pris, 
n de l'hôtel Alexandria 
dont il a acheté la livt

hiei, l'adiui-MAN, LL. B.,
de L. A. Olivier)

rur, Notaire, Etc*
BEAU—
Kldsaa et Ml

OTTAWA, Ont.

fils Parfumerie Oriza L LEGRANDNous faisons mieux l»hy, a dl*

une avec
ger dit que 
lequel il a 

avec celle de 
nier est parti

807, rue St-Honoré, A PARIS
THn* ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA LACTÉ ‘CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTE * OR IZ A-TON IC A * ORIZALINE ‘ SAVON-ORIZA

1 VKN1IHV M Alleu, X'ill
bureau le

il lu Cun'raie.

S’adresser A A. Il Macdonald,
<- itiduan

Nous donnons un bea 
sonne qui a-

m coupon à toute per- 
chète [Kiur $5 dré fera une excursion

lin .lu fer
lermont centralETE R

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC
r MAISONS A VENDRE Sur 1rs ru - 

If I King, Italy, Stewart, Théodore, Waller 
Nicholas College Avenue, .gai, ( o.qior

■ imborland, Wilhmd, N-\ , . Alice, Ann,
. ..gin, FLirenee, Vlmreli, S l'atrfuu. Mur 
ray, Colmiug, V.u!,, tieorge, Ki.lvan, cto 

S’iwhessvr à A B. Macdonald.

FEU A CARLETON PLACELE CHEMIN DE FER KLECTRIQUÉ 1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

RIAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre »ur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

iss VERITABLES PRODUITS M VENDENT dans toutes let FAISONS HONOAACHS d* PARFUMERIE «tOKOflllt Alt 
renvoi franco de Parie du Catalogua illustra

AVISH & WYLD
BUhd, NOTAIRES,

iark Ottawa, OnV
IOTEL RÜ88ELL 
> H. MacTavish Wm.Wvl

A 1 he
ut étable et un ban

hier le feu s'est déclaré dans 
gar situés près d'une 
A M. Wm I-cach. En 

les flammes su propagé- 
à la résidence du eu dernier, elle tou; fut 

par l'élément destructeur. I* lia 
t une magnifique maison en pierre 

gus, évaluée à $1000. Le» perles 
sont couvertes par les asotiram es" Jusqu à 
present on ignore l'origine du feu

paill
rédu Rideau

Mercredi, Son Ho 
reçu de Brantford, (

*' Recevrez vom
pour construire le chemin de fer éle<; 
l'Ottawa. Signé (Elliott et Hawkins)

Elliot et Hawkins, de Brantford, sont de* 
entrepreneurs bien connus. Ils ont terminé 
il n’y a pas longtemps le chemin de fer entre 
Brantford et Waterford, et M. Elliott est 
l'entrepreneur du nouveau palais de justice 
de Toronto, dont le coût est évalué à un 
million de piastres. M. Hawkins eet l’ex-dé
puté île Bothwel!

MM. Elliott et Hawkins 
M. Errât t lui demandant 

plans et devis

V Kl.LE OFFRE OF LF. lUNNTRt
nneur le maire Errait a 
Ontario, le télégramme

maison appartenant 
quelques instants

consumé 
tisse étai 
a deux eta

s une offre de lionne foi

ClEYHIEB, teindre et net 
hiver proch 

spécialité pour les 
uv Rideau.

(F UKM.XNu l
K iploi 

VU X qttl114 rDalhousic

on to à 12 a. m., 2 A ÿ 
’ à 8 p. m ,*

lumen,■i-roiit mai »(,■•»BEAUCOUP MIEUX
"bateauvert est lieauvoup 
ires causées par le tourne- 
rapidement, mais les i 

ques accompagneront 
Il a reçu beaucoup d'exp

i depuis l’accident, ce qui n 
ribué A remettre le moral aussi 

que le physique reprenait 
al. M. Chateau vert va

par'XL R 

scène prétendue

M. Edou 
mieux. I^cs 
vis se cicatrisent

aid
bless HUM WN Ri;,. 

Horyiui'ti, Toron i.., » bules
et sa femme,it passée entre 

O'Conner
MANTEAUX DE CHEMINÉE EN 

$3.50 le*
iis, le dessin est magnifique, et 

propres A toutes résidences. Nallesd'ex- 
position delà Die. île Gianit Vanadien, 
Bassin du Canal, Ottawa

Pigeon, Pigeon notre ami 
ression de' A,Y EN nui l'our argi nt cmpLant ou a 

ger Un poi lu - l'i vseolt " 2 poêle* 
t> poêles dl- passage, :> poêlon du eut 

I m H-lés imitation de cheminé, 2 ré. 
N A l'huile ,t la Salle d'imcnu Maedi»

Rideau

jet A vsnilri 
échangés lais»

17 rue Rideau.

nn & Manchet,
ca Ta
w. Agent» Paru
Ure*. ste, etc.

g UNIMENT GÉNEAU
" 30 ANS DH SUCCÈS A

Seul TOI’lf/VK remplaçant le FKI' a 
ouletir ni chute du poil Adopté par les «Vf '»•(- 

uaire* renommés; éirrsN», entraîneur*, 
hara». etc.

Guérison rapide et sftrc duF llolterle*. 
lure*. tteartm, Molette*, f e**iyoH*, lliigor 
gvmcnls des jamlios, Suros, K arvlns. etc. Pevulal 

, et Itésoluttr Infaillible et nans rlv.il dans les 
. — — |line*. Catarrhe*. Hronrhlte». lut ainmâtl

des Poumons, du Foie, des intestins, ré*ie*. Ilydroplalo», Hélen- 
r cp lions d’LTIno, Fièvres typlioides. oti 

n' T3 Pansement à la main, eu 3 et 4 min
tà ^ Depots

a pas pouuite écrit 
r envoyer

ont ens

à ses occupations tout comme si 
venu poser une pierre noire sur

a y
les

A R-
f IShIX) 1H)U R manteaux sont

que maintenant

COURRIER DU JOUR& CIE.

49 Rue Rideau 51
OTTAWA.

rien n était 
le chemin de 47iElgin, Ottawa ’IN. Si vousA' quulqu ol

aFFFKT IWn f'UAi v.tdü --Une assemblée du comité des Travaux
Kl F El DES ( HA LEURS devait avoir lieu, hier soir, mais il n

A Québec on remarque A cette épo)ue des de présents que MM. Hutvhi n, Di 
grandes chaleurs, que la pression le l'aquc Raphael et Buitcrworth. On n 
due est sensiblement diminuée. L’ouverture que signer les bordereaux de paie.

,H*ÊNNETf^lRiaPB<?:M!N^ EN
eaux aux étages supérieurs. ( HEN K K 1 ,C KK,lS KH- ,la"H ,ee dc™

vert, l’aspiiation de l’aqueduc sera aug 
tée d'un bon cinquième, et peut être 
l’époque des eaux basses, le niveau de 
vière seta encore moins éleve. Il n'y aura 
plus alors d’autre remède que de nouvelles 
canalisations pour décharger dans le lac S U 
Charles l'eau des lacs voisine qui sont très 
communs dans cette région et qui n’en sont 
séparée que par des liai.des de terre plus 
moins larges.

COMITES CIVIQUES cil//. A. H. MDU BUSSELL)

cLean. < .A.B.ancne*
} 3Z

Trois comités s’assembleront 
Le comité des marchés cet 
comité de l'aqueduc et le 
mente À 7 heures > 
île la cour de Rév

aujourd'hui 
après m 

comité des
ce soir. 11 y aura séance 
iaion demain soir.

règle-URIN, L.L.B.
IT, Bin.

e Elgin, Ottawa L’EVENEMENTute.°, sans couper le poil
ici ; Paris, MESTIVIER A G", 275. rue Baint-Honor* A

M0HTHtAl : LAVIOI.ETIE A NKl.HON Q'.lfBtC : ED MOHIN A Cl». y
St-HYACINTHE, OTTAWA. RT PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA. Q

000004,island Home
NOS RUES

Tout le monde s'accorde à dire que les 
rues d’Ottawa n'ont jamais été aussi propres 

aussi lion état qu’elles le sont cette 
année. M. l’ingénieur de la cité dit que l’on 
y a dépensé aussi un peu plus d’argent que 
les années précédentes et qu’il s’est appliqué 
à voirà ce que l’argent soit employé à propos. 
Le macadamisage des rues sera terminé veis 
le 10 août.

lvocal.Cours Fédéral* 
ue WelllnEton,Ottawa Edmond MAGNIER

Stock Farm,
Grosse Ile, Wayne Ce., Mleh."

■A VAU K A FAKNUM, Faormiaroma,

OOOOO •>0000-0 Directeur - IIMIiictru
— Un commencement d’incendie s'est dé 

c!are hier 
taurant de

Mc f mu

ICiTELK, ETC
IO, BOULEVARD DES ITALIENSapi ès 1) 

vrier rue
est renversée

hRideasoir peu 
M. Che

p*r une lampe qui s' 
réussi a l’éteindre a

T. L. CLAFFEY le propriétaire du grand 
magasin de chaussures de la Basse Ville, 
No 118, rue Rideau, profite de cette 
jjHnir remercier sa clientèle Can

u, cause 
On a

avec quelques sceaux

ABONNI Ml N ISF. DESJARDINS & FILS “LE CANADA” 6 FtUluÛoNS ' iVùllis' l'Ail AN
RRE8PONOANCE8 ETRANQEI

hambsiw, Ottawa,
(ETABLI EN 1871)

Entrepreneurs de Pompes Funèbres
qui n'appai tiennent à 

société (combinée) par conséquent, qui no 
sont pas obligés A suivre les prix de la société. 
Vous économiserez 2.1 „ au moins un venant 
nous voir.

EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE
CHEMINS DE FER 

M. A. Ourlebois, entrepreneur du che 
min de fer du Nord Ouest Central, est 
vé à Ottawa hier. Il dit que les premier» 

milles de ce chemin seront ouverts au 
trafic aujourd’hui. Quant au chemin de fer 
de Vau-lreuil, M. Charleboie dit qu’aussitôt 
qu’il a appris que quelques uns des sous en
trepreneurs négligeaient de jwyer leurs ou
vriers, il leur a enlevé leurs contrats, et 

les ouvriers seront payes.

Journal Politique et Littéraire du Matin

.ER 4 GODFREY l'KINt M'AVX^t.llaU.,.m-,i,- Am lit
Champ'till l'I 
qui ne M. Mill

Secrétaire de la Rédaction

------CHEZ------occasion
adienne- Les seuls

lÏNÜJtBEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Bue Bank, Ottawa, 

OTTAWA BUSINESS COLLEGE

'LLICITKUR8 
t reme et le IPaViemaai

Meltalft, Olliwi, Oit,

F. H. Chryslib

l.-N. OUNG’L

ùr rançaise, et toutes ses pratiques en général 
de leur patronage généreux qu’ils lui ont 
offert durant les dernières semaines. M. 
Cluffy reçoit tous les jours des nouveaux 
fonds, qui ajoutés a celui qu il a actuelle
ment, formeront un des plus beaux ass.rti- 
meut s du Dominion.

Ces chaussures Font faites 
leurs manufacturiers, et

z pas (18

l•SUR LES BANCS DE TERRENEUVK
joe Askow capitaine Halvorsen, 

partie de Hambourg, qui est arrivée de 
Québec hier matin, avait à son bord le C'a 
Anderson, le second et un au tic homme 
1 équipage de la barque norvégienne Spe 
/.a qui a sombré anrè» être venue en coll 
avec une énorme ban 

Il appert que 
son quitta Lh 
avec une 
Nouveau
ne se passa en mer jusiju' 
reneuve. En arrivant tn 

t un mauvais temps, à 
.e vaisseau donna violemment contre une 

banquise et commença rapidement

"Je Nous avons les plus Isiaux ( 'urb 
le meilleur assortiment do cercueils et ( 

r dan* la I
En fait d’habillements pour hommes

illards ut
LANDRY & THOMPSON,

ffeoDE î )■ f ’iii“snmqui puisse sc trouve

femmes et enfants, nous avons ce qu'il y a 
de mieux.

Ne prenez, pas d’engagements ailleurs, 
d’être venus nous voir et «oyez con

que vous aurez tout 
|siur les funérailles 
es et dra

par les ineil- 
conséqueinment la 
L;s prix sont ré- 

Rideau.
.Monseigneur Duhamel a acheté pour la 

somme de $12,000 le terrain connu sous le 
nom de “ Ferme de Pcrley ” sur le elicmiu 
Richmond, (e terrain comprend 12 

re. Il serv:rn probablement à 1 
un monastère pour les p^ rcs Capucins

DEMKNAC.HNTm'i'oi IiT
cette iarque, capt. An 

verpool, le 22 Mai dert 
cargaison de sel pou 
Brunswi. k. Rien d ext

aux liane 
cet endroit, peu 
10 heures du soir

ACCUSE D’ASSAUT 
John Cooligan, épi 

serer et Cumlierland 
devant la cour

qualité est suix-ri 
(juits. N’oublie:

F.TTE INSTITUTION [donne aux 
jeu lies gens et jeunes filles des chances 

exceptionnelles île reei 
solide dans n'imp 
renseignement prut 

Ses COURS FRA I 
DE CINQ SEMAI NI

r Shediac.
\ oiturcs du plaisir cotiv

Résidence : 307 rue Ride 
Commaniloe n-eiio

IMPORTED

Percheron Herses.
AU stock selected from the get of sires at 

at established reputation and registered 
French and American stud books.

ISLAND HOMEb beautifully situated at the head of G 
In the Detroit River, ten miles below the 
I* accessible by railroad and 
not familiar with the location may call at dty office 
n Cam pan Building, and an iwnrt will accompan-

leltenrw, Ele.:
RUE SPAItKflk-
>tel Bussell.

cter, coin des rues Bes- 
<1 a comparu ce matin 
police sous l’accusation 

commis il y a quinze jours,un assaut 
écentsur la personne de Mlle Mary Mo- 

jeune orpheline de 12 ans, qui de- 
te voisine de chez lui, chez Mlle

vaincus 
cessai rc

instruetior 
bram hu d<ordinaire No 157 n m Sparksde

d’a OTTA W /v
•hambresqiurn-s pour 

ratis, ;i Ottawu aussi 
qu’à Hull. Prix extrêmement bas. Une al 
tention [H-rsonnulle est donnée A tout*

I QU ES D'AFFAIRES 
S à la fin (pus étude* 

du chaque étudiant n’ont |ws d7 gaux coin 
me préparation A la vie commun iale.

Instit uteurs très expérimenté» ; silo com
mode et am traie ; facilités complètes. \a-h 
deux sexes admis. Cours dé j

& Snow le*v i uaires ACHETEZrency uns 
meure por 
Quinn.

Cooligan 
tout ce tapage 
voisins Colli 
toujours joui 

Procès remis A

irnics g«le tei 
n dU RS POUR LA 

TaJRKS, Etc. CODB 
À T. 8NOW.SI rs «lu Le Home Comfort

L’accident arriva si promptement q-je Pc- 
quipage eut a peine le temps de descendre 
les emliarcations et de quittei 
Le gardien qui n’i 
icnips et dormait 
taine n'a pu qu 
demi vêtu. Il étai 
quipage de cette h

Us ont vogués environ neuf jours < 
cmbarcalio.. avant d'être rcwiieillie

Un jeune garçon qui était dans l’embar
cation avec le capitaine s'est gelé presque 
les deux pieds. On n’a pas eu de nouvelle: 
de la deuxième cinliarcstion à bord de la
quelle se trouvaient le second 
trois matelots. On craint bea 
lui soit ai rivé malheur.

Les naufragés arrivés à Québec 
pris en soin par M. W. A. ,Schwa 
sul de la Suède et la Norvège.

nie tout» 1 mande. Ouvert à toute heuri 
de la nuit.

F. DESJARDINS .<• FILS
de» rues Alma et Victoria

accusation

igan est âgé 
d une excellen

et dit que 
elle entre

te réputation.

UN CONGRES UNIVERSE!
M. le chevalier Tester de Mo 

Montréal vient de recevoir une 
comte WaldlMitt de Itassenheim, l'informant 
du programme qu’on suivra au Congrès Uni
versel qui sera tenu A Liège, Belgique, du 7 
au 1(1 septembre prochain.

M. le Comte invite d'une manière clialeu- 
rciue, les Canadiens-français A envoyer 
délég.ié au congrès. M. le Secrétaire dit que 
toute la ealholiciU- sera représentée aux as
sises de cette gramte réunion, et iju’on I 
à ce que 'c Canada ait un délégué. M 
Comte prie M. de Montigny à 
avec les amis de la eau se eatnoliu 
choisir et d'envoyer un représentant.

En dehors .les question» sociales qui 
levées à ne congrès, les délégués 

pays seront appelés à se pro
leux questions de la plus haute 

importance : lo Ia; jwuvoir temporel des 
l’apes, et 2o l'arbitrage du Sauverai» 
Pontife

MACHINE A LAVERip*c avec * niigny der le vaisseau, 
oir dans le 

du capi
i/m tait pas en de 

dans la cabine 
•ilement i 
n des lion

Hull
HIEB, B. A. Se, 
NCENIEUR CIVIL 
lfe, Ottawa.

Nous avons m le II, 
lafamciiHo ma--lun.- j 
Cadran. Nous soin n 
A vendre ces
pal- munis très faciles. Achetez 
8tan'lord c'est le im illei - N«.uh soil

salles iln

droit ilEn fai-c do la nouvelle église caiholiqu 
de l'hôtel de ville. VENEZ MAINTENANT 

ri'KMK
I Aiutiimkth/i'k

61JOHNSON HOUSE UN VOLEUR CELEBRE 
Le vol audacieux perpétré récemment à la 

caisse d’économie <le la banque Union à Qué
bec fait encore le sujet de toutes les conver
sa, ion s. Malgré leurs efforts, les détectives 
n’ont pas e.icore découvert la moindre trace 
«les coupables et commencentàdésespérer de 
leurs arrestations.

Une particularité a dû frapper tou 
ui ont suivi de près les détails il 

affaire. 11 est évident que les voleurs con
naissaient très bien la ville de Québec. Leur 
visite chez le courtier M. Barrow, la façon 
dont il s'y sont pris pour duper M. Veasey 
prouvent qu’ils connaissaient non-seulement 
la ville, mais aussi les hommes auxquels ils 
avaient affaire. Il semble qu’il n'y ait qu’un 
seul homme qui réunisse A une connaissance 
très exacte des lieux et des habitudes de 
leurs victimes, l’habileté nécessaire pour les 
-iller aussi audacieusement, e: cet homme 

nommé Pleau qui quoique âgé d’à 
et déjà célèbre dans

se sauver, a 
Jtince de l’é- 

wrque qui sont arrivés ici
maint liantt lu

bill millions du 
Torleut

r/m A
SPÉl'l VLII’ÊSdans leur StÛNOUHAI'IIIK. 

Tyi-kwiutimi et 
.Skrviob ( T V|!..

rns|ioctueiiM-mont 

*7 sur 'a rue York, Otlaw

« not r> 
ente N

' ' %.
Cette nouvelle maison" autrefois 

occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complètement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.
I La magmnque buvette de l’hôtel 
est fouruie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

uan°,lC® nanl

tonne qui retire régi 
i bureau ce poste 
ion, que de journa 
™ à celui d’un aut1

nement, 
à le lui

Pour Spécimeni, 'Vuiditions et ( in ulaiole

T.R.SHEAet filsrne, afin dee cette \1FÏT BANNELL SAWYER, H. ('. S.
Prim ipal du Business ( 'olleg 

d'Ottawa.
«IMlieutenant et 

ucoup qu'il ne
lui- A

-0 klseront sou 
<le tous les 
noncorsur

I». Elgin, Ollawa, Ont . V.l. #•.renvoie an 
es arrrèages 
. autrement 

oycr jus- 
Dans ce cas l'abon 
outre le prix d* 

noment du paiement 
journal du bureau

iut être 
le district o 

meme qu’il demen 
lieues de cet endroit 
-ux ont décidé que 
mal du bureau de 
résidence et de lais- 

l’an

lont été 
art z, con- Sij-v «x tL*rc

Aux Entrepreneurs
CONTRE NOS RAILWAYSJohnson House

5174 J ï 3J55U 517
NeXV-YORK, 31 juillet—Une dépêche spé- 

sciale de Washington au Herald de i elle 
Ile dit que l'administration est à prendre 

en considération des plans par lesquels les 
chemins de fer canadiens seront restreints 

privilèges dont ils jouissent main- 
i traversant la frontière des Etats- 

Lcs détails u’ont pas encore tous été 
et le fussent-ils, il serait inijxditique

Cour de Police

Madame Oner tin, accusée de se servir 
d’une mesure pour vendre des bluets, -lans 
le fond de laquelle il y avait du papier plus 
eue de raison a été condamnée à $2 d'amen
de et $2 de frais.

Joseph Donaldson pour avoir exposé ta 
personne près du pont dos sapeurs, est con 
damné à $50 d'amende.

Moïse A uin, accuse de vol, est acquitté.
Frs Heberl. arrêté hier par le constable 

V'aliquelle pour vol d'une jarre chez M. ,1. 
K. Glcn et de trois livres de lard chez M. 
P. Wall marché By; son procès est remis à 
demain.

2itrsS:î. teste/z, **
aoen not Minier. Reed proof below. Vente par Encan des Limi

tes a Bois.
DLI’ARTI.MKNT DES TERRES 
. rm DE LA COURONNE 

(Branche des Bois ei Eokeis.)

Toronto, 2 juillet. iHqo. 
le présent donné que

Des sim missions 
soussigné et pot 
sioiis pour ouvrage, seron 
mi-li de veiuliedi !<■ Ici mû 

s suivants.
.E DES ALI IM 

tuyaux additioiuiels, et
ax^if)

construction -le pnv« 1 h, 
dans la construct ion de -I

ECOLE DES SCIENCE PRATIQUE 
A TORONTO, appareil 
vapeur pour U bâtisse principale et les ail 
et construction d'un <tag-' additionnel si 
cos bâtisses.

Ia* plan- d lois |H Uvcnt <h 
à l'asile -l'aliénés à I»ndon, à I >
A Ottawa cl à ce -hq-.u t-■nn-n; 
mules de soumission (x ii vent 11 - obtenu' 

La sou mission pour l’appareil de chauffa^ 
a l'école des sciences pratique
accompagnée d'un clii-'pu; A(
DEUX MILLE DOLLARS et 

ditionnel sur les ailes, pour 
A RS

a li adr
L? d*. B. J. R essai, i! CoT^nnllburgh"Felîs[ Vt!

Ocnilemen .—I have used Ken -- 
•tail's Spa «-m Cure for Hpavln* 
and also In a raw of lameness and 
Nilfr Jolnlaand found Itasuro 
cure In every reaped. I cordially 

>nd It to all horsemen.
Very respectfully yours.

Cnaau» J Blacksll.

pcinc quarante ans, es 
les annales du crime.

■ Ce l’Icau est natif du Château-Richer. Il 
est assez bel homme, très intelligent, et 
parle l'anglais avec beaucoup de pureté. Il 
débuta dans la vie publique par un procès 
pour incendie qui a eu d îne le temps assez 

Tl 1 Tl J A de ret€nt*88ement- U échappa au péniEtes-vous Ms s rs;mettre de côté le verdict devant la Cour 
d'Appel.

Il fut plus tard accusé de vol *r 
effraction dans la maison d’une vieille 
veuve riche de Ste-Anne de la I’ocatière ou 
il défonça un petit coffre de sûreté et e 
plusieurs billets de la Banque d’Echa 
qu’il essaya ensuite de changer chez 

row, courtier. Celui-ci soupçonnant 
Pleau, prit ses billets et refusa de les lui 
remettre avant d’en avoir conféré avec la 

ce. Pleau ne revint jamais les récla-

L'exploit qui l'a contraint de chercher re
fuge aux Etats-Uni* pour ae dérober aux 
poursuite* de la justice, eet plus audacieux 
encore. Il avait fait un contrat avec un 
vieil Américain, s'engageant moyennant une 
certaine somme, de lui fournir un grand 
nombre de perches pour une plantation de 
houblon. Pleau obtint une avance de $400, 
mais ne livra jamais une seule de* perches. 
Un mandat d’arrestation fut lancé contre 
lui, mais il ne fut pas arrêté. Il passa un 
mois et demi dans la cave de sa maison 
Château-Richer, armé jusqu'aux dents 
bien décidé à tuer qui conque viendrait

ment il se

pour] OTTA WA..u 1*
dans les 
tenant en 
Unis

I’
I- R

A L’ASll
de 1 le- d uai1 ■ ■ ■ Ni-»'

tvrer prématurément au pi rla protect ion ému 1 • - fi n 
’ECOLE NORMALE A Oi l \U

KENDALL’S SPAVIN CURE.
Essais",

•tall e Spavin Cure on my rolt 
whleh was mi IT- ring from Infill 
enza In a very bad form, »n<l can 
toy that your Kcn-lall's Spavin 
Cure mane complete and rapid 
cure, lean recommend H ae the 
pestand most effective liniment 
1 have ever handled. Kindly wind 

Ure'on the,H1rs<V’ll,lbY bo"k" ,'ntl,lp'* “ A Trea-

AVIS est 
d’après un Ordre passé par le Conseil 
rertainex limites à 1k»ik dans lesdistrirls

mint,ion et 
n de raude. P()iNouvelles de Quebec

QrESEc, 31 juillet La diphi 
ses ravages à L’Ange Garnie 
Montmorency.

—Alice Ansel 
est maintenant

— Mgr Gravel et M. Desaulni 
partent prochainement pour 
Anglaise.

_—Un cultivateur de St Laurent a trouvé 
hier dans sa pêche un beau loup marin vi
vant du poids de 200 livres.

—C’est l’opinion général que M. Hearn va 
réussir devant les tribunaux à faire déquali
fier le héros du Table Rock, M. Owen Mur

t que M. Turcotte remplacera feu 
ré à Montréal comme protonotaire 

t décidée

térie exe 
n comté de

'JtOA de lu Rivere a la l’Iuie et la Haie du 
Tonnerre, et une limite composée d

du Canton de A «ores, dans le 
district d’Algoma, seront offertes en 

Encan.Public, Mercredi, le

Il que des soldats ont vi 
folle et internée à l’asile.

iera. M. P., 
la Colombie

Si non, tachez de 
l’être pour les ven
tes extraordinaires 
de Mardi et Mer
credi. Grands bar
gains dans les Ha
billements de tou
tes sortes pour en
fants. Vous qui êtes 
mères de plusieurs 
enfants, v e n e z, 
quand même vous 
n’acheteriez p a s, 
vous verrez le bel 
assortiment que 
nous avons. Venez 
le visiter. Le fa
meux magasin à un 
seul prix.

” “Nut,” -Stove," 
on mou Américain, 
noblement tamiser, 
fewcastle.

°'ï COURRIER DE HULL vente par 
1er Octobre prochain, à une heure de 
l’après-midi, au Département des '1er 
res de la Couronne, Toronto.

qu 1 
Bar Hp«t fully.

ACCIDENT 
Un accident des plus déplorables est arri

vé hier au moulin Hurdman. La victime est 
M. de Rcpentigny, fils, qui réside sur le 
chemin de la Gatineau, Hull. M.de Repenti- 
gny était à vanner à ses occupations près 
d’une scie ronde, lorsqu’il se fit couper la 
main gauche. La victime a été immédiate 
ment transportée à la demeure de son père, 
qui est contre-maître aux usines d’Eddy, et 
plusieurs médecins furent mandés pour pan 
sur la blessure.

KENDALL’S SPAVIN CURE.THOMPSON D. B. J. ÆtSffBMa- SU 
Cï^.nd'BÏÏS’Vm k“J*" ■
•nd they have never failed In 
what you stale they will do. I 
have ruri-d a bad case of Spavin 
and also two cases of Rlnglwine 
of years standing, on mares which 
I bought to tweed from, and have 
not seen any signs of disease In 
their offspring. Tours truly.

Prie- 81 per bottle, or six hollies for II
druggist» have It or can get't for you, or it will bo 
rent to any address on receipt of price by the 
proprietor*.
DR. B. J. KENDALL CO., Enoeburgh 

HOLD BY A LI, DRI.’Ofil

« LITE 1)K
I’ld.itge

Dux chè-

ARTHUR S. HARDV,
Commissaire. ad

BARBON de CINQ CEN IS DO LI 
qnei devront être payables a l’ordre du ( "om-

tifs aux localités et descriptions des 
limites, superficie, etc., et les termes et 
conditions de la vente seront fournis sur 
demande, verbalement ou par écrit, au 
Département des 'l’erres de la Couron
ne, ou à Wm. Margach, agent des limi
tes à bois de la Couronne, Portage du 
Rat, pour la Rivière à la Pluie, ou a 
Hugh Munroe, agt 
de la Couronne, Port Arthur, pour les 
limites de la Baie du Tonnerre.

Toute annonce de favis ci-dessus, non 
autorisée ue sera pas payée.

Fous renseignements relaP°y M
—On di 

M. Lon
missaire des travaux publics, 

ué si le siSuccesaeur de J. 
R. Browne è Ciel 

Blo ; Russell

chèque 
refuse < 
contrai

Ni la soumission n’est pas acceptée le chè 
que rera retourné. Chaque soumission devra 
porter la signature bon 
lion» pour I exécution >

Le département ne s’engage pas a accepter 
la plus basse ni aucune d 

C. F. FRASER

à D
>gP
cette nomination es

miiHHionnairu
obligation de signer unfaillien prin-

t d "apres sa soumusioii
Au prochain terme 

et sa femme subiront leur premier procès 
pour incendie volontaire et le second pour 
meurtre.

criminel Delamarre
NOTES

— L’Union Musicale donnera un concert 
en plein air ce soir à Eddy-Ville.

—L’audition des témoignages dans les 
causes contre les bouchera est terminée.

—Edward Johnson a été condamné, hier, 
devant le Recorder, à subir son procès aux 
prochaines assises criminelles pour détour 
nement de$15.80qu’il aurait retirés der pra
tiques de M. Gilmour pour le compte du
quel il vendait de la bière. Johnson a été 
admis à caution jusqu’au mois de décembre.

LE CHEMIN DE FER DE LA GATI
NEAU

M. Frank Brennan,paie-nutitrede la com
pagnie du chemin de fer de Pontiac et de 
celui de la Gatineau est arrivé, hier, n’nn 
voyage sur le Pontiac. Il dit que le chemin 
est ballaeté et en très lion état. Lee récoltes 
dans ce district ont une très belle apparence 
et on espère qu’elles seront abondantes.

M. Brennan est parti ce matin pour aller 
payer les ouvriers qui travaillent sur le che
min de far de la Gatineau. On a commencé 
à poser (es rails à partir de la ligne du Pa
cifique A Hull

' - — m

m Marché
iserie.bois préparé, 
huiles, peintures, 
aussnres chez
dland,
lu bassin du Canal

n fi
du 1.

b‘ de deux

Pour SERVEZ-VOUS de—Le Ré/. M. Boucher, curé de 
lie, qui doit c 

le 6 août prochain, est actcellement chez 
M. Charles H not, à la Canardière. M. Huot 
fait une peinture à l’huile de ce vénérable 
vieillard qui est venu expressément de Loui 
Seville dans ce but.

diamantcélébrer ses noces de ent des limites à lx>is soumii-siont'Les POND’Sgia ensuite à Beau port. Finale- 
rendit en voiture jnaqn’icl Bêlai r 

pour y orendre le train. An moment où 
entrait dans un des wagons, il aperçut 
détective Fleury qui le aurveillait. Il sa 
aussitôt en bas au risque de se rompre 
cou, courut jusqu’à Lorette et de là se 
conduire en voiture jusqu’à 

réussit à se rendre À Chicago

( n affirme que Pleau méditait un crime 
encore bien plus horrible. Il avait invité 
l’Américain à se rendre avec lui jusqu’à Chi- 
routi-ni en bateau afin de loi faire voir lea 
perches qu’il lui destinait. Son projet 
de le noyer en route et de s’emparer de ton 
ce qu’il poetédait. L’Américain, averti 
tempe, refusa de partir et fit enlever ses 
malles qui étaient rendues dans le bateau.

Il a échappé belle.
Est ce Pleau 

Banque Un

Commissaire
Département des travaux publics, Ont. 

Toronto 22 juillet 1890.
Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux dTeux 
Hémorrhoides
Hémorrhagies _______
Inflammations.li!5%?>ltJ5G£iS;

2 EXTRACT5a mu», m* 
aut & Co.’S

°îî —Un baril vide de vin qui était placé sur 
le bord du trottoir devant l’épicerie de MM. 
Croteau et frère, marché Champlain, a fait 
explosion hier. Sans doute, il restait encore 
des vapeurs alcooliques au fond du tonneau, 
et un passant jeta par mégarde une allu-

VENTE A ENCANfit
Montréal d’où 

donner Argenteries en Presents De plusieurs articles parmi lesquels se 
trouvent un joli poney de trois ans : mi 
phaéton, une chaise -le barbier ; une voiture 
pour enfant, un moulin à coudre, presque 
neuf ; un beau moulin à tricoter, valant #25, 
et plusieurs autres articles -le ménage. La, 
vente qui est par ordre de plusieurs consi- 
gnateura aura lieu sur le marché By à 9.30 
a. m., non seulement le samedi, mais tous 
les autres jours d’affaires. De s poêles à char
bon plaquée eu nickel, seront aussi vendus 
à bon marché.

n n
U !>:

par mégarde
mette par une ouvetture du tonneau, 
débris ont brisé tonte une vitrine chez 
Crotean, mais personne n’a été blessé.

grave accident s’est prod 
tr, Laine et Vie. Un 
lté, travaillait à ajuster une 
de fonte sur sa machine afin 

tà coup, on

lament pur, et 
if tohtble. Le» Pendant 30 jours seulement, 

du Thé du Japon de première 
qualité pour 60 cts. et 5 livres 
pour $2,00.

(ENGROS ET EN DETAIL)

106 Rt$# Rideau 106

MMChimiques

fêMïl
Facu.» à lnotmayjwrtr.
ümjptiuin

usines Carrit 
du nom de Cô 
énorme pièce 
de Ift façonner , lo
fonte quf

éuit

. 318 Hue Wellington raque tout à coup, on ne 
int, l’énorme morceau de 

de 1500 livres, glissa sur
comme

pèse près de 1500 livres, glu 
appui et lui roula sur le pied, lui 

•apt déni phalaqgpe de l’orteil.

C. LÉVÊQUEeau qui eet l'au^ur du yol à la 
ion ? C’est très possible Huntfr TfW Çpmpany! Encan leur

Bureau 71 rue t -efige, mai -lie By
a —t

;

meilleur original disponible

'Mi

=

T

!T
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Peintre en General

Solution d’Antipyrine
TROUETTEde

CONTRE

JHigrainen, flanc tie Tête Ycrralt/ics 
Coliques, .isthme, Em/thi/sème. Goutte 
Kh umutisme, Sciatique el DOüLEURS en général.

*voir soin d'exiger l'ANTMFVUIXE de TROYETTE
Vente en Bien à P.rie, S. MAZIER, Phannim, 261, boni"1 Volute» 

Dépositaire à Ottasra : D* F X. VALADE.
U' Ed. MORIN & C". - A Montréal : LAVIOLETTE
KT DANS TOUTES LES PRINCUPAL8S PHARMACIES

A Québec : D * NELSON

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
directe: entre l’Ouest et tous les 

points du Bas du Ht. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nous 
veile-Kcosse, Vile du Prince Edouard, e 
Cap Breton, les lies do la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

La Route

express quittent Montréal et 
làx, tous les jours (dimanches exceptés) 
e rendent à destination de tous ces 

de chars, en 27lis changement 
60 minutes

points, san 
lieures et i

Les trains express de l'Interuoloniul qu 
vont clans ces directions sont brillam
ment éclairés par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, de confort et de su 
reté aux voyageurs

. tous les li uins directs sont at ta 
rs réfectoire et dortoirs, nouveaux e 

gants, de même que les chars-salons pour !c

On se rend par cette route à toutes les sta 
lions populaires de js'che et de bains du 
nada sur le parcours dt VIntercolonial.

LIGNE DES PASSAGERS KT DES MALLES 
Canadien NKs-Européennes

,nde Bretagne ou 
lontréal le 

à temps pour prer 
le même soir à K

(a

lves passagers pour la Gra 
le Continent, quittant M< /re'leoï;

la malle,

L’attention des expéditeurs 
les grandes facilités offe 

rt de la fleur et en gén 
chandises à dcstiuntio

et de Terreneuve, aussi pour 
des grains et des produits ex- 
reliés de l’Europe, 

i’our billets et informations concernant le 
et le passage s’adresser à 

, agent des billets,
10 Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING KR,
Surintendant Général

vapeur de 
ki.

linons

est appelée 

n des Provin
de toutestranspo 

les mar
ces de l’Est
l’exportation

15 KING. 
27, ru

Bureau du Chemin de Fer, 1 
Moncton N. B. 18 Juin, 1890. /

Cl1

II. f III U II Kill I «
IMPORTATEUR

AHSSE1IEÜrr

Américaines,
Anglaise
Ecossaises

------Coiu des rues-------

'*]

10

OTTAWA

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u > 

Huile, 
Etc.

ARTICLES

lib vombuvx Mtoicm Qxn xMtrioxnrT u

SOLUTION PAUTAUBERGE
AU CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉ080TÉ 

•î considèrent comme le remède le plue sûr et efficace coiMo) les

MALADIES DE POITlWNE 1 "1
PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES 

En Vente ohes L. PAUTAUBBROE, 23, me Jolee César, PARIS.
DÉPÔTS DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DO CANADA

/S
c -ûfui",:-l’ïïiï»

of Toronto.

Lâ. 1
Fren,
msiairo»■SUE FOB TRIM

Warehouse & Office?

Toronto,

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES t

NOUVEAUX ET A OBAïD MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez----------

HARKIS & CAMPBELL

Cette ancienne ei uunorable maison de meubles, d'Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua" 
lité des articles qu’elle vend.

10 Four Cent de üedudiou .sur tout Achat Argent Comptant !

!HARRIS & CAMPBELL

loin «les rues OTommr et Queen ( Prà» <te l* me Spark»)

DNOUVEAU Suit VICE RAPIDE Arrivée et epart des Malles.ET

LA VOIE LA PLUS COURTE MALLES. Arrivée.Fermeture.
( IIANGKM EST* Ai: JO J VIN, 1890

OUKsT. Toronto, Hamilton, 
trboro, Smith's Falls, i'erth 

Belleville, Napanee, Bo

London, Pet- . M. P. M P. A. P. M. P M
10 JO
10 :to

}A,
Les convoie partiront de la gare de rue Elgin 

comme suit
I an ville 

Nord
9

l'erritoires du
L’KXPRKNS DK MON I - lombie Britannique 
KKAL rapide arrêtai.I ! shai lrot Lake, Norwood 

h toutes les stations entre Ottawa et le Cô- Brock ville, Kingst 
teau, se reliant à la jonction du Coteau avec
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et U *vS * • Montréal, etc 
Montréal avec tous les trains pour l'est, et 
le sud. Arrive a Montréal à 11.116

Ouest et la Co-
8.00 A. M. 8

30 9
30 3 30

I «
Halifax et SL. Jean, 
Provinces

etc. (Ligne Courte) 
et l’Ile du Prince Edouard

12 JO
Maritimes

Cornwall, Morrisburg, 
Qiiél>ec et Trois-Rivières 
ETATS-UNIS. Via 

OUEST des Etats-Unis. ... 

NEW-YORK, malle directe

3 30E.aster, etcK nn D M L’EXPRESS DK MONT- 
UiUU I . 1*1. RK AL rapide n’arrêtant 
qu’à Casselman et à Alexandria entre Otta
wa et le Coteau, a un char refectoir, et ar
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux 
du Vermont Central et du Grand Tronc 
pour tous les points à l'Est. Portland, Ri
vière du Loup, Dalliousie.

7 00 9 
7 00 83 3 30
:Ogflensburg 12 :io
7 00 {J

12 30
7 00 9

......... 9
12
12

Rouses’ 
rescott.. 

do

Merrick v

^ et la Nouvelle Angleterre 12 30 

12 30 7 00 9
12

L'KXPRKSS DKBOSTON I 
NKW-YORK (passant 

nouveau pont 
St Albans, 

on, New-Yor

2.00 P. M. 11
par le Coteau et 
pour Rouse’s Point,
Troy, Albany, Boat 
delphie, et tous les points au 
chars dortoirs de Wagner dop 
jus<|iià Boston et Ncw-\ ork. (Ct 
à toutes les■ Vêtions entre Ottaw

acier ) K un
Saratoga 

,k,^ Phila

12 ao
io :to| 12 30

oo 11
f 30 11

4 40 
4 4()iille

Chemin de ker dit Saint-i Al KENT ETOrrA VA
Mclcalfe.......................

mnore, Osgoode Station, Oxford Sta
ick, North G «<wer ct

puis Ottawa i Kars 
è train arrête ' tion. 
a’et Rouse’s

4 4012 JO 9

12 30 11
Chemin de fkk hi

| Mattawa, North Bay, ct tous les Points à)
j l’Ouest de Pembroke.. L.........................................j
l Arnprior et Pskenham,

Almonte.......................
i Carleton Place..-...........
| Appleton, Ashton et Stittsville 

Chemin de Fer du Pa<

Paviei«vi:k : OUEST

10 30 8

ion» g
LES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT 

de Boston 
rk ct tous 

ch arrêtant à toutes 
i’k Point et Ottawa.

ide limit#
’ortland,

Pembroke Renfrew,

11.35 A. M. îiTc“,
points intermédiaire 
KtatioiiH entre Rouse UK : EST 

ngham, Cumberland, j 
ille, L’Orignal, etc., !•

? Th'u"6
rso, Clar 

et Montréal
Par Bateau a Vapeur 

rland, Rockland, Wenilover, Treadwell, )

cncc Grenv12.30 P. M. sasan
lifax et St Jean ct tou leu Ich stat; 

BS. [.e train quitte Montréal a 
n.*et arrête a Alexandri 

ceptê pour laisser descendi 
des stations sur le Grand 1

1 30

fl heures 
dement, ex- 
passagers à L'Orignal, Thurso et Lefaivre 

Chemin de Fer du Canada Atlantique : 
Alexandria, Glen Robertson, Greenfield, Max )

ville................................................................................. |
Eastman's Springs, South Indian, St Polycar -1

pc. ( otcau Station, etc.......................................... |
Jonction nr C. de Fer Poxtiau et 
Quyon, Kardley, Bryson, Bristol, Vint' 

Shawville, Hcyworth, Fort Conlonge, etc 
Aylmer.........................................................................

/ 6 7 30

.3 8 00 1i *9.45 P. M. Ï.Î rapide do Mont- 
points de 
Montreal

et tous les

3l'Est et du Sud. Le train 
à 6.00 p. m. et arrête à toi les stations

9"

3 30E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant Général Agent général des 

Passager»

11 46 

Il 46
8 46 4 (H)

Diligence
Richmond, Skead’s 
llowflcld et Mosgrove

A la Rivière du Désert

Fj* ! Ramsay's Corner, Hawthorne, lundi, mercredi!
I et vendredi................................................................... /

l=~T I Billing’s Bridge, Steward ton..
: Cminmings's Bri'lge Robilla 

Hurdmans Bri 
Rochesterville et le 

chville) Ottawa 
. rivale, City \ 

et sameili....

Pau
Ottawa, 19 juin Bell’s Corner,

, Fa
Mills, Hin ! 2 00 Il (NI-------- lonhurgh

S? ! Hv.n •
10 46 lINK AU.ÎÏS• «

3 30 12
12 30 12w

1 30 11
rd, Orléans et\ 10 00 10dge 

le X
I

Mo
Est,

nt Sherwood 10 00 11
(Ar
Mei

9 30üf.™ et Jockvale, mardi, jeudi) 12 30 12 30I
Malles Anglaises

Lundi, 7, Vià New-York 
Vià New-York 

ià Rimouski 
ià New-Rork

14, 21 et 28.........
15 et 29...............
2, fl, 16, 23 et 30 

10, 17, 24 et 31..

6 3(1
1 00 
6 30Merer 

Vendredi, 11

V

Remette de Pinus Les lettres destinées à l'enregistrement doivent être mises à la poste 16 minutes^ avant 
■turc des malles précédentes.
Heures du Bureau, «le 8 A. A 
Mandats sur la

à 8 P. M.
que d,Epargnes, de 9 A. M. à 4 P. M.

J. GOUIN, Maître de Poste.
BanPoste et la

POUR les HE MORROÏDES j Bureau de l’este d'Ottawa, Juillet, 18'JO.

e«■BCTEw-SiSi L_

CHEMIN DE FER ’ Guide du Bureau de Poste d’Ottawa.

Marque de Coin merer

Prof. Loisette’sOnguent P1MUS MALADIES DES ENFANTS „

SIROPdeRAIFORT IODfi MEMORY
liscovm AND TRAINING METHOD

Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La guérison ne manque jamais de se pro
duire après quelques applications.

dsGRI VAULT éC*,PbinuiUuiPtrii

Depuis tingt année; ee médicament donna laa
résultats las plus ramarquablta dans las 
maiadlaa dea anfanta pour ramplaear l’hulla 
da foi a da monta at la a trop aat.sooroatiqaa

8HPPOMTOIRK PINUÜ-Pour
hémorroïdes av- o écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

principaux ingrédients de ce re
lu gomme pure du Pin blanc d

Mis en boites séparées.

: jusst
tint Irnil cf Vf» Inli in-, (r.ll uf which dcmimrlrale the 
A-.ni.u 1 .«iierifirir» r-rid vojmlanty of hieteacliin*). 

1 LniiettaV Art m' Never rorgi-llm* is rerocni.-wl 
»T in Ik.Hi Hemisphere, as marking nn Epoch in 
".(•TCulture. ID' IV-spcctusinentpoel (ree)give* 

■ ii.ri*. ! i><-.|.lr in Mi parta of the glotie wlm have nct- 
y studied hirSyfîe.n h» ctirreapimdenre. s.iowing

c. ,.i;/iil.>ivff„ .-. ■ err'd, ,le. torPruapeclua,
«i:d Te-rin.ni .n!» ted.-era
\ I.OiMlTTi:, vi.T- i'irth

P. est 'ourerain contre l’engor|e 
Vin fl a .nœatioo des glandes da cou. les goa raies 
et les diverses éruptions de U peaa, de la télé 
et du visage. I! excite l'appétit, tonifie les tissas, 
combat la pâleur et la mollesse des chz.irs el 
rend aux e-Gnts leur vigueur et gaie>r nata- 
relles. C'est au admirable eédieamer.* contre 
les croûtes de lait et an excelleot èépiretif.

mède est

En vente chez les Pharmaciens
SANTALoaMIDY

— PREPARE PAR — Pbarmaoleo A Pmria 
Supprime Copahaa, Cubèb* et 

Injection*. Guérit en 4S heuree 
les écoulements. Très efîloaoe 
dans les maladies de la vessie» 
Il rend claires lee «lines lee 
plus troubles.Pious Medical Co„ EMORY

■X Mind wanùor-ng cured. Books learned 
SI la one reading. Testimoniale fmm all 

part* of the globe. Pnwpectu» tost 
*■**. eent on application to Prof. 
A. Loiaette. 17 Filth Ave. NLes Médicaments cl-d essaies SnveelàFsxIsi 
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Vins de porte, Sherry division, 

Rhum pur de Jamaïque, et Ryc de

Le* premiers médecins recomman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nôccssai-

C. NEVILLE,
► :»7, Rideau, enlréc^sui le marcihé d'Ottawa.
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Aussi une épicerie «le première classe au

66 RUE GEORGE 66
-a-vis c marché HyU

En arriére F«ic mon magasin de Liqueurs
9 rue Rideauf

0. NEVILLE
LINÎÎŒNTGlNEAüi

36 A TVS DE SUCCES

rerV:.^.

m plaçant le 
Ecu sans ’-u- 
leur ni cbùto du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
dos Boite 
Foulu rem. 

Ecarts, Mobiles, Vesslgons Engorge
ments des jambes, Suro8, Eparvins, eic.

Ph1* GÊNE AU, 275, rue St-ffonoré, Paris
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Attendez
U POUDRE DE TOILETTE

ALBANI
tenant de me rappeler Lady grands et parut sincèrement éton 
Morrinçrton, entourée, adulée, né. Il n’avait jamais envisagé 
fort hautaine du reste, n’aurait la qu’stion de ce jour, 
pas fait attention à moi, si elle Non, elle est incapable de Ja
ne m’avait vu venir m’asseoir lousie....... bien que........
sur la banquette où lady Char —Qu-d? 
lotte demeurait pendant d s —Iiien.
heures entières ayant réfusé tou- Je vous prie de ne rien laisser 
te invitation à danser. Or, si d’obscur sur ce point! Il est trop 
j'agissais ainsi, c’était non pour intéressant pour vous, 
m’entretenir avec la délaissée, Je voulais dire que lorsque je 
mais pour l’entendre parler de sa fus présenté à lady Ch tri tte, on 
sœur, dont elle aimait l^s succès m’avait raconté qu i c’était elle, 
avec une nuance d’indulg nce et la soeur aiuée, qui devait épou- 
peut-être dans le but d’attirer s r lord Morrington. Le noble 
l’at'ention de la dédaigneuse. lord, en effet, décidé à se marier 

Et quelle était IJattitude de la pour avoir un héritier qui devait 
dy Charlotte avec vous durant lui manquer, avait demandé d’a- 
cea conversations. bord la main de l’ainêj des filles

Simple, amicale même. du chanolier Bromp on.
—Mais lorsque vous avez pu —Oe qui revient a dire que 

aborder lady Morrington, lors- lady Helène, la cadette, aurait 
qu’elle vous a distingué, que “ soufflé ”—pardonnez moi l’ex
son t devenu4 ves rapports avec pression—le prétendant de s» 
cette sœur

Je crois qu’elle a été cruelle
ment blessée par mon abandon.
Je crois surtot qu’elle t beaucoup 
sou fie t de me voir as idu près 
de sa soeur qui, jusque-là, s’était 
fait remarquer par une froideur 
et un** impertinence qui décou
rageait l’amour.

E le n’a rien fait cependant 
pour mettre obstacle à votre en
tente, rien?

Rien

tout en biens substitués qui à sa dez vous chez elle, à minuit, elle 
mort, ont été dévolus, à défaut de 
fils à son par -iU mâle le plus pro 
che. U’un autre côté, lady Hé
lène— c’e-it sa sœur qui me l’a ap
pris—à l’occasion ’e son mariage 
a abmdon îé à sa sœur les quel
ques mille livres sterling qu’el- l’epouser, jamai 
les pouvaient posséder en com
mun du chef de délunt leur pèr j 
et la f irtune maternelle consis
tant, parait-il, en ua palais à 
liom.i, un de ces palais qui coû
tent à entrât ;nir plus qu’ils ne 
rappo-tent.

M tis le test unent du marquis 
a peut-être prévu un abandon 
assez complet de ses biens non 
substitués à sa veuv •?

—Non. Lady Charlotte m’a 
dit que sa sœ ir, d’accord en cela 
avec s m mari, avait renoncé à 
tout l’hérita re de ce dernier qui 
lui avait assuré en revanche, un 
douaire de cent mille livres ster
ling.

FEUILLETON dace ou d’une adroite hypocrisie, 
vos paroles.......

—Ah! monsieur! fit le jeune 
homme.

Et, tout d’un coup, succombant 
à ce premier esp >ir d ? réhabita
tion bien fugitif pourtant, Guy 
vit tout t «urner devant lui. Le 
commissaire dut lui donnerie bras 
et i’aider à se rass *oir.

—Bon! fii M. Meurillot après 
avoir examiné li pâleur et les 
yeux vagues du jeune homme je 
parie que je mets le doigt sur la 
cause véritable de c-ute syncope. 
Vous n’avez rien mangé ni bu de
puis hier au soir?

—Peut être!.......  Qu’importe!
—Qu’import •! 11 en résulte que 

vous êtes absolument incapable 
et de m’entendre et de réfléchir 
aux question que je veux vous 
poser, avant d’avoir pris quelque 

nfortaut Faites moi donc le

à forcer son convive, non à se 
couper sur la version de l’acci
dent, mais à découvrir quelque 
côté de son caractère.

Il en sut bientôt ass *z pour 
que la première supposition qu’il 
avait f kite s’ancrât dans son es
prit. Dans toute cette affaire,Guy 
de Larnac, coupable ou non, ne 
pouvait avoir été qu’un instru
ment. Il fallait donc trouver les 
raisons que lady Morrington et 
sa sœur avaient pu avoir à la 
disparition du marquis.

Prenez du café, prenez-en en
core, fit-il eu versant une secon
de tasse au jeune homme, le café 
surexcite un peu l’imagination 
mais il bredouille les idées. Un 
verre de fi ie-champwrne n’est 

Voici

n’avait pas Vint, ni tion de se mo
quer de moi. Quant à ra’épou- 
sîr, ell»* m’a formellement décla
ré tout à l’h *ure qu’elle pouvait 
s’intéresser à un individu smsASSASSIN titre et près ]ue sans nom, mais

—PAR—
Le commissaire se tut de nou- 

II ne lui restait plus qu’àCHARLES LEGRAND
s’occuper de lady Chirlottc;mais 
il ne voyait pas bien l’intérêt 
que la jeune fille pourrait avoir 
eu à se débarrasser de s >n beau-
frère.......La jalousie peut-ê re...
Elle avai* les sourcils rapprochés 
et certainement <;elle-là, était 
énergique et capable de vouloir 
et de combiner.......

Quelles étaient les relations de 
lady Charlotte et de sa sœur?

Excellentes; pouitant.......
Pourtant?.......
Je veux dire qu’il n’y avait 

entre elles ni tendresse, ni cette 
sympathie qui uait de la confor
mité des humeurs et des goûts. 
Autant Milauy Morrington est 
passionnée de luxe, de vie mon
daine, autant lady Charlotte ai
me son “home”. Et, si elle le 
quittait pour accompag 1er sa 
sœur c’était presque à son corps 
défendant. Que de fois, dans les 
•vfirées où je les rencontrais et où 
je fis d’abord connaissance avec 
sa sœ or aînée, ede a déploré la 
folie mondaine de sa sœur Hélè-

VI
(Suite)

—.Elle
Los domestiques wnu< dos 
communs ont été introduits par 
une autre porte que celle qui a 
lord M >rrington pour entrer et à 
vous pour sortir. Voici pourquoi, 
monsivur, je ne puis, jusqu’à nou
vel ordre, rien admettre de votre 
version.

— Et fi l’assassm venait de l’in
térieur de la maison?

Guy s’est levé, il est pâle, ses 
jambes tremblent sous lui.

—Je vois, monsieur, que j’en ai 
plus qu’à me retirer.

— Attendez, fit-il,
—Que dites-vous?
—Je dis monsieur, que si rien 

dans ce que vous m’avez dit jus
qu’ici n’est de nature à changer 
l'opinion que je me suis formée 
de l’évènement.......

—Bien, mon-ietir.
—Rie», non, il y a autre chose 

cependant dans l’affaire.
—Et quoi ?
—Il y a vous-même.
—Vous dites?
—Je dis que votre démarche 

imprudente, d marche que votre 
physionomie ne me permet pas 
de mettre sur ie compte de l’au

n y était pas.

i

pas mauvais non p u* 
de« cigares qui ne sont pas trop 
exécrables. Et, tout en les fu
mant, causons, si vous voulez, 
mais doucement. Ce n’est p.ts 
en se torturant l’esprit pour d ivi 
ner tout à la fois qu’o i arrive à 
résoudre un problème aussi obs
cur que celui qui nous occupe Et 
d’abord, dites-moi, eu attendant, 
ce que vous savez de Morring
ton?

—Je ne sais que ce qu’on ra
contait sur eux. C’est peu de 
chose.

Voulez-vous que je procède par 
questions?

Je veux tout ce que vous vou
drez.

Uplaisir de vous m ttre à celte ta
ble et de partager ma... collation.

—Mais, monsieur...
-—Permettez; je joue un pou 

ici le rôle de médecin consult mt. 
Conformez vous à ma première 
ordonnance. C’est de tout j néces-

maternellv? soeur.
Mais il n’en était rien, mon- 

Lady Hélène a beaucoup 
ri lorsque j t lui ai raconté ces 
brnits. La vérité est que lady 
Charlotte avait bel et bien refu
sé le marquis qui lui avait déplu 
C’est une femme

2,ô00,00o francs la somme est 
assez forte.

Elle n’est rien en comparaison 
d i revenu dont jouis-ait lady 
H délie du vivant de son mari,et 
qui se montait à la moitié au 
moins du capital de ce douaire, 
plu» peut-èrr.*.

Ainsi, lady Morrington n’avait 
aucun intérêt à cette mort?

—Aucun.
Pas même un intérêt de coeur.
—Je ne crois pas
Vous ne oen»ez pas que lady 

Hélène, par une passion pour 
vous et pour vous épouser.......

Sa pass o i pou • moi! Mais j’en 
suis à me dem inder, après l’ac
cueil qu’elle ma fail ce matin, si, 
en me donnant un premier ren-

sieur

romanesque, 
répétait lady Hélène, elle, veut 
épouser, par amour, le prince 
Charmant. Du reste, elle avait 
peut-être raison. Bah’ ajoutait- 
elle avec le charme capricieux 
qui séduisait tout le monde et 
cette audace qnl me rend rit fou
....... lord Morrington q été si peu
mon mari.......

Alors, fit M

site, je vous assure.
Quelques minutes aprè9, Guy 

accablé,trouvait tout à coup plai
sir à boire et môme à manger. Il 
se sentait renait-e, un peu humi
lié cependant de voir qu’il était 
soumis, malgré tout, aux condi
tions ordinaires do la vie.

Le commissaire, du reste, était 
homme de tact Tout en servant 
son hôte et en mangeant lui par
ler de tout, hors du sujet brûlant. 
Il observait cependant,et chaque 
parole dite par lui avait sa va
leur, contenant un piège destiné

Cependant ses yeux 
que j’appelais -ouvent des yeux 
tragiqu s, ce dont lady Hélène 
riait, m’accusant de poltrouerie 
se fixaient souvent

Avec colère?
Avec reproche plutôt.
N’y avait-il pas là quelque pen 

de jalousio?
ici Guy ouvrit les yeux très

ne!
Ah! bien qu’attiré vers la frm- 

me du marquis, vous avez d’a
bord été bien accueilli de sa 
sœur.

Ceci provient, monsieur, de 
ma conduite avec elle, une con
duite qu’il m’est pénible main*

Lady Morrington a-t-elle,en se 
mariant apporté de l’argent à 
son mari?

Non, ceci, j’en suis sûr. La for- 
tnn * du lord chancelier Bromp- 
tou consistait, comme celle de 
beaucoup de pairs anglais, sur

sur moi.
Meurillot, com

ment expliquez-vous qu’elle ait 
voulu vous sauver?

(A continuer)
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